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      C’est avec plaisir que le CEETUM organise, pour la 9è 
année consécutive, son Colloque pour étudiants et jeunes 
chercheurs. Le caractère essentiel des études ethniques ne 
cesse de nous être rappelé par l’effervescence des questions 
liées à la diversité sur la scène publique, comme cela a été 
illustré par les dérapages médiatiques récents sur 
l’accommodement raisonnable au Québec. Ce colloque est 
justement un lieu privilégié pour énoncer et comprendre « Les 
défis de la diversité ethnique : de l’analyse à l’intervention ».  
Cette année, nous innovons par l’invitation d’un conférencier de 
marque qui nous offrira un regard original sur les études ethniques.  Nous avons le 
plaisir d’accueillir le professeur Jan Pieter van Oudenhoven (psychologie interculturelle, 
Université de Groeningen, Pays-Bas) qui, sur la base de ses 20 dernières années de 
recherche sur l’immigration et l’acculturation, offrira l’amorce d’une réflexion commune 
et de débats nourriciers.  
      Je profite de cette occasion pour remercier le comité scientifique du colloque 
étudiant, composé des professeurs Jean Renaud, Catherine Amiot, Sébastien Arcand, et 
de Sophie Ambrosi et Martha Radice, agents des pôles de recherche du CEETUM. Je 
tiens aussi à féliciter David Koussens, doctorant en sociologie à l’UQAM, pour 
l’excellence de son travail à titre de coordonnateur du Colloque étudiant du CEETUM 
2007. 
 
 
 

Richard Y. Bourhis, 
Directeur du CEETUM 

 
 

     Je vous souhaite la bienvenue pour cette 9ème édition 
du Colloque du CEETUM pour étudiants et jeunes 
diplômés. Votre grande participation à cet évènement 
conforte l’idée qu’il est désormais une tradition bien 
établie. Elle souligne aussi sa pertinence et son actualité.  
     Le colloque est le fruit d’un véritable travail d’équipe. 
Il n’aurait pu avoir lieu sans la participation des  
professeurs et agents de recherche qui ont constitué le 

comité scientifique du colloque et sans celle du personnel administratif du CEETUM qui 
bénéficie d’un grand savoir-faire dans l’organisation de tels évènements. Qu’ils en soient 
tous remerciés. C’est leur travail qui vous permettra, au cours de ces deux jours, 
d’apprendre et de nourrir votre réflexion au cours d’échanges que je vous souhaite 
riches et stimulants. 
 

 
 
 
 

David Koussens 
Coordonnateur du 9ème Colloque du CEETUM pour étudiants et jeunes diplômés 
 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le Centre d’études ethniques des universités montréalaises (CEETUM) est un centre de 
recherche interuniversitaire et pluridisciplinaire qui regroupe des chercheurs spécialisés dans 
l’étude des relations ethniques au Québec. Le rôle du Centre est de stimuler la recherche en 
études ethniques par la mise en contact d’expertises complémentaires, offrant à ses chercheurs 
membres un cadre administratif et scientifique leur permettant de traverser les frontières de 
leur discipline, contribuant ainsi à la formation d’une communauté scientifique capable de 
réfléchir sur le sens d’événements qui mettent en relation les différents aspects de l’ethnicité.  

Fondé en 1992, il regroupe aujourd’hui 31 chercheurs rattachés aux universités 
montréalaises et à l’Université de Sherbrooke. Ses chercheurs proviennent de plusieurs 
disciplines reliées aux études ethniques : anthropologie, démographie, didactique, éducation, 
études urbaines, gestion, philosophie, psychologie, science politique, science juridique, service 
social, soins infirmiers et sociologie.  

La programmation scientifique du CEETUM permet de cerner efficacement les enjeux 
d’importance pour notre société. À l’heure actuelle, quatre thèmes principaux retiennent 
l’attention dans le champ des relations ethniques : la religion, la langue, les lieux et territoires et 
enfin l’intersectionnalité. Un pôle de recherche est donc consacré à chacune de ces thématiques. 
Le CEETUM fournit l’infrastructure qui permet aux chercheurs, étudiants et stagiaires de se 
regrouper, d’échanger de façon soutenue et de travailler à la réalisation de leurs projets 
scientifiques. En collaborant entre eux, les chercheurs bénéficient de leurs expertises mutuelles 
et assurent ainsi la meilleure formation de leurs étudiants. 

Le CEETUM a également pour mission de faire connaître l’étude des relations ethniques 
en tant qu’objet de recherche scientifique auprès des étudiants en sciences sociales et en 
sciences de l’éducation en vue de contribuer à leur formation en tant que chercheurs. Pour ce 
faire, le Centre inclut les étudiants à toutes les étapes de la recherche, met sur pied des 
séminaires pluridisciplinaires pour étudiants gradués, les met en contact avec des spécialistes 
internationaux et organise annuellement le Colloque pour étudiant(e)s et jeunes diplômé(e)s qui 
se révèle toujours être une expérience hautement formatrice pour des étudiants de 
nombreuses universités québécoises, canadiennes et étrangères. 

Le CEETUM est affilié à l’Université de Montréal, et, depuis 2004, à l’Institut national de 
la recherche scientifique – Urbanisation, Culture et Société (INRS-UCS) et à l’Université du 
Québec à Montréal (UQÀM). Il est financé par le Fonds québécois de la recherche sur la société 
et la culture (FQRSC 2004-2010), par le Comité d’études et d’administration de la recherche de 
l’Université de Montréal, par l’INRS-UCS et par l’UQÀM.  
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CONFÉRENCE  D’OUVERTURE 
  

par 
Jan Pieter van Oudenhoven 

Département de psychologie interculturelle 
Université de Groningen, Pays-Bas 

 
 

L'immigré d'aujourd'hui est l'hôte de demain. 
Perspectives changeantes sur 

l'immigration entre les nations et dans des nations  
 

The immigrant of today is the 
host of tomorrow. Changing perspectives on 

 immigration between nations and 
 within  nations 

 
 

 
     Cette communication propose un survol des récentes théories de l’acculturation qui  
cherchent à mieux rendre compte des relations intergroupes entre les immigrants et leurs 
sociétés d’accueil. Dans le cas de l’Europe de l’Ouest, il est possible de constater que certains 
pays d’accueil se caractérisent par une grande ouverture envers l’immigration alors que d’autres 
pays demeurent plus ou moins hostiles à ce phénomène. Dans un premier temps, nous 
présenterons un survol de nos recherches sur les processus d’acculturation des immigrants 
établis aux Pays-Bas. Nous complèterons ce portrait en décrivant nos récentes études portant 
sur les expériences migratoires d’un grand groupe d’immigrés hollandais établis dans quatre pays 
anglo-saxons du « Nouveau monde » : le Canada, les États-Unis, la Nouvelle-Zélande et 
l’Australie. Pour les recherches futures, nous émettrons ensuite trois recommandations. Tout 
d’abord, nous devons distinguer plus clairement la différence entre le concept de l’héritage 
culturel et celui de l’identité culturelle ; ensuite, nos modèles d’acculturation devraient mieux 
tenir compte des contacts transnationaux ; enfin, nous devons considérer l’émergence du 
pluralisme comme étant un produit de sociétés d’accueil qui sont déjà culturellement 
hétérogènes. 
 
     The paper describes the evolution of acculturation theory and the growing importance of the mutual 
relations between immigrants and host societies. It mentions the development of Western Europe as an 
immigration area and the diverse reactions of Western European nations to immigrants, some reactions 
are relatively open, others are quite defensive. Some research on immigrants in the Netherlands is 
presented. In addition, I will discuss the results of a large survey of the experience of a large sample of 
older Dutch immigrants in four Anglo countries: Canada, the USA, Australia, and New Zealand. Finally I 
make some recommendations for the course of future research. Specifically, it is recommended to clearly 
distinguish between cultural heritage and cultural identity, to take transnational contacts into account in 
models of acculturation, and to examine the concepts of pluralism and creolization as outcomes of 
culturally heterogeneous host  societies. 
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Présidence : Richard Bourhis, directeur du CEETUM 

Coordination : David Koussens, Sociologie, Université du Québec à Montréal 
 

 
 
 

           MERCREDI LE 21 FÉVRIER 2007 
 
 

 
 

 
8h 00 – 8h 30   Inscription, café, croissants 
 
8h 30 – 9h 30   Conférence d’ouverture du professeur Jan Pieter van Oudenhoven 
 
9h 30 – 11h 30 
 Atelier 1 :  Expériences interethniques en milieu scolaire 
 Atelier 2 :  Mises en scène de l’identité 
 Atelier 3 :  Gestion et intervention interculturelle  
  
11h 30 – 12h 30 Repas servi au CEETUM 
 
12h 30 – 14h 30  
 Atelier 4 : Réussite scolaire et/ou éducative en contexte de diversité culturelle 
 Atelier 5 :  Représentations de soi, représentations de l’Autre 
   
 
14h 30 – 14h 45 Pause 
 
14h 45 – 16h 45 
 Atelier 6 :  Stigmatisation et discrimination : de l’analyse à l’intervention 

Atelier 7 :  Identité assignée, identité affirmée : être femme en contexte migratoire 
Atelier 8 :  Ethnicité et territoires : de l’investissement des lieux 
 

 
 
 

           JEUDI LE 22 FÉVRIER 2007 
 
 

 
 
 8h 30 – 10h 30   
 Atelier 9 :  Diaspora et reconstruction identitaire 

Atelier 10 :  Familles en contexte migratoire 
 Atelier 11 : Mobilisation de l’ethnicité dans les médias  
 
 
10h 30 – 10h 50 Pause 
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10h 50 – 12h 50 
 Atelier 12 : Espaces linguistiques, espaces ethniques 
 Atelier 13 : Les hauts et les bas des parcours professionnels des immigrants 
 Atelier 14 :  Défis pédagogiques en milieux pluriethniques  
 
12h 50 – 14h 15 Repas servi au CEETUM 
   
 
14h 15 – 16h 15 
 Atelier 15 :  Ethnicité et pratiques citoyennes 
 Atelier 16 :  Reconnaître la diversité pour réaliser l’égalité ? 

Atelier 17 :       Territoires en conflits : construction et destruction des identités 
 
16h 15   Mot de clôture 
   
   Cocktail
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Mercredi 21 février 
9h 30– 11h 30 

 
Atelier 1 

Expériences interethniques en milieu scolaire 
Présidente : Nicole Carignan 

 
Salle :  580-31 

 
Atelier 2 

Mises en scène de l’identité 
Présidente : Anne Saris 

 
Salle : 580-32 

 
Atelier 3 

Gestion et intervention interculturelle 
Président : Sébastien Arcand 

 
Salle :  550-05 

Foulard islamique à l’université française : 
conflits des savoirs chez les étudiantes 
musulmanes portant le foulard islamique 
Amina TRIKI-YAMANI 
Ph.D, Éducation, Université Paris X-Nanterre 
Postdoctorat, Centre d’études ethniques des 
universités montréalaises 
 
L’ethnicité en milieu scolaire et relations 
intergroupes 
Abdoul ECHRAF OUEDRAOGO 
Doctorat, Développement régional, Université 
du Québec à Rimouski 
 
Postcolonial Investigations of International 
Education : brain drain v. development 
Diana YOUNES 
Maîtrise, Environmental studies, York University 
 
Expérience scolaire de jeunes de minorités 
visibles de milieux défavorisés à Montréal 
Anissa ADOUANE 
Doctorat, Sociologie, Université du Québec à 
Montréal 
Maryse POTVIN 
Professeure, Education,  UQÀM 

What you wear should please others : 
Étude de la construction identitaire et 
vestimentaire des jeunes femmes 
indiennes habitant Delhi 
Julie CHARRON 
Maîtrise, Sociologie, Université du Québec à 
Montréal 
 
La migration d’un savoir-faire 
traditionnel : la cuisine des crêpes 
bretonnes au Québec 
Linda GUIDROUX 
Doctorat, Ethnologie, Université Laval / 
Université de Bretagne Occidentale 
 
Mises en scène de l’altérité en milieu 
urbain : le cas des marchands africains en 
France 
Julie GARNIER 
Ph.D Sociologie, Université de Poitiers 
Postdoctorat, Laboratoire Migrations 
internationales, espaces et sociétés 
(MIGRINTER) 
 
Le site www.tatarworld.com : entre les 
défis de la conservation de l’identité 
ethnique des tatars du Canada et le rôle 
d’intermédiaire vers la citoyenneté 
canadienne 
Cezar AUREL BANU 
Doctorat, Histoire, Université Laval 

Le management interculturel : Les 
différentes approches de l’influence de la 
culture sur les pratiques de gestion 
Annabel HERNANDEZ BAEZ 
Maîtrise, Management, HEC Montréal 
 
La gestion de la diversité, un avantage 
concurrentiel en affaires ! 
Michèle GLÉMAUD 
Doctorat, Administration, Université de 
Sherbrooke  
 
Le fait ethnique et la création des 
structures de dialogue de gestion de la 
santé à Douala au Cameroun 
Eddy Michel NONO WAMBO 
Doctorat, Faculté de l’aménagement, Université 
de Montréal  
 
La dynamique relationnelle dans la situation 
d’interprétariat : l’expérience des 
interprètes, des immigrants allophones et 
des intervenants 
Karine MORISSETTE 
Doctorat, Histoire, Université Laval 
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Mercredi 21 février 
12h 30 – 14h 30 

 
Atelier 4  

Réussite scolaire et/ou éducative en contexte de 
diversité culturelle 

Présidente : Geneviève Audet 
Salle :  580-31 

 

 
Atelier 5 

Représentations de soi, représentations de l’Autre 
Président : Jan Pieter van Oudenhoven 

Salle :  550-05 
 

Le projet éducatif en contexte de diversité 
culturelle 
Christine BIENVENÜE 
Maîtrise, Administration et fondements de 
l’éducation, Université de Montréal 
 
Comment les enseignants transigent-ils 
avec la diversité ethnoculturelle dans les 
grandes métropoles canadiennes ? 
Layla IBRAHIM 
Maîtrise, Psychopédagogie et andragogie, 
Université de Montréal 
 
La collaboration école-famille-organismes 
communautaires au service de la réussite 
scolaire 
Mélanie MARSOLAIS 
Maîtrise, Psychopédagogie et andragogie, 
Université de Montréal 
 
Des élèves d’origine haïtienne en situation 
de réussite scolaire 
Dania ROBERGEAU 
Maîtrise, Psychopédagogie et andragogie, 
Université de Montréal 
 

Le signe et le sens. Essai d’analyse de la 
relation à la « différence » à partir de 
l’exemple juif 
Anaïs SÉKINÉ 
Maîtrise, Sociologie, Université de Montréal / 
Université Marc Bloch de Strasbourg 
 
Changements sociaux et mécanismes de 
comparaison au niveau du groupe : 
changements amenés par les individus et 
changements causés par le système 
Fabrice PINARD SAINT-PIERRE 
Maîtrise, Psychologie, Université de Montréal 
Roxane de la SABLONNIÈRE, Professeure de 
psychologie, Université de Montréal 
Martine LAGACÉ, Professeure de 
communication, Université d’Ottawa 
 
Exploration de la stabilité des orientations 
d’acculturation par la manipulation de la 
saillance de la différence religieuse 
Shaha EL-GELEDI 
Doctorat, Psychologie, Université du Québec à 
Montréal 
Richard BOURHIS, Professeur de psychologie, 
Université du Québec à Montréal 
 
 
 

On Intolerance and Immigration : 
Exploring Perceptions of Intra-and Extra-
Diversity in Denmark and Canada 
Malene BODINGTON 
Maîtrise, Sociologie et anthropologie, Concordia 
University 
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 Mercredi 21 février 
14h 45 – 16h 45 

 
 

 
Atelier 6  

Stigmatisation et discrimination : de l’analyse à 
l’intervention 

Présidente :  Amina Triki-Yamani 
 

Salle :  580-31 
 

 
Atelier 7 

Identité assignée, identité affirmée : être femme 
en contexte migratoire 

Présidente: Sirma Bilge 
 

Salle : 580-32 
 

 
Atelier 8 

Ethnicité et territoires : de l’investissement des 
lieux 

Présidente : Martha Radice 
 

Salle : 550-05 

Fondements psychologiques de la 
discrimination entre les groupes ethniques 
Simon-Pierre HARVEY 
Doctorat, Psychologie, Université du Québec à 
Montréal 
Richard BOURHIS, Professeur de psychologie, 
Université du Québec à Montréal 
 
Stigmatisation de l’immigration Créole 
haïtienne dans la société guyanaise 
Isabelle HIDAIR 
Ph.D, anthropologie sociale et ethnologie, 
Université des Antilles et de la Guyane 
Postdoctorat  
 
 
I.D. VIDÉO : un projet pilote de video d’art 
pour jeunes immigrants 
Néomée ALAIN 
Ma, Service social, Mc Gill University 
 
Théâtre d’intervention à Montréal et 
sensibilisation au racisme : une réflexion 
anthropologique 
Stéphanie LAMARRE 
Ma, Anthropologie, Université de Montréal 
 

« Why don’t they integrate ? » - life stories 
of Turkish marriage migrants in Denmark 
Anika LIVERSAGE 
Posttdoctorat, Department of children, 
integration and equal opportunity, The Danish 
National Institute of Social Research 
 
The Problem Saturated Discourse on 
South Asian Immigrant Women : the Role 
of Research and Settlement Services 
Soma CHATTERJEE 
Maîtrise, Social Work, University of Toronto 
 
Féministes universalistes de culture 
musulmane face aux tribunaux islamiques : 
du choix rationnel au paradoxe identitaire 
Caryne BRISSON 
Maîtrise, Sociologie, Université de Montréal 
 
 

Material Culture – The Acculturation of 
Montreal’s Italian Community Mediated 
Through the Built Environment 
Cédric CAPACCHIONE 
Maîtrise, Geography, Planning and the 
Environment, Concordia University 
 
Pluralism and the Politics of Coastal 
development on Corsica 
John DELL’OSSO 
Maîtrise, Washington, University in St. Louis 
 
Une immigration “inverse” : trois types 
d’investissement du lieu chez les expatriés 
occidentaux en Inde 
Nadia GIGUÈRE 
Doctorat, Anthropologie, Université de Montréal 
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Jeudi 22 février 
8h 30 – 10h 30 

 
 

Atelier 9 
Diaspora et reconstruction identitaire 

 
Présidente : Sahar El-Shourbagi 

 
Salle : 580-05 

 

 
Atelier 10 

Familles en contexte migratoire  
 

Présidente : Damaris Rose 
 

Salle : 580-32 
 

 
Atelier 11 

Mobilisation de l’ethnicité dans les médias 
 

Présidente : Catherine Amiot 
 

Salle : 580-31 

Diaspora, ethnicité et sous-etnicité. Le cas 
des Arméniens aux Etats-Unis 
Sarah MEKDJIAN 
Doctorat, Géographie, Université Paris X – 
Nanterre 
 
Une identité vietnamienne transnationale ? 
Le cas des Viéto-Montréalais 
Eric RICHARD 
Doctorat, Anthropologie, Université Laval 
 
Les groupes sud-asiatiques : 
territorialisation et communalisation à 
Montréal 
Anne Maria FIORE 
Doctorat, Études urbaines, INRS-UCS 
 
Identité ethnoreligieuse chez les jeunes 
immigrants de la deuxième génération : le 
cas des jeunes musulmans au Québec 
Youssef KASMI BAKKALI 
Doctorat, Science des religions et analyse des 
phénomènes interculturels, Université de Lille III 

Rites de naissance en contexte migratoire : 
Croyances et pratiques des femmes du 
Maghreb à Montréal 
Loubna BELAID 
Maîtrise, Anthropologie, Université de Montréal 
 
Who cares ? The role of networks in 
reconciling work and family needs of 
immigrant mothers 
Anika LIVERSAGE 
Postdoctorat, Department of children, 
integration and equal opportunity, The Danish 
National Institute of Social Research 
 
Portrait socio-démographique des 
immigrants haïtiens dont les enfants ont 
fait l’objet d’une mesure en vertu de la Loi 
sur la protection de la jeunesse 
Esther BELONY 
Démographie, INRS-UCS 
 
Propositions pour une sortie de la 
dichotomie Eux/Nous dans l’intervention 
interculturelle 
Jean-Marie MESSÉ 
Ma, Service social, Université de Sherbrooke 
 

The role of mass media in shaping identity 
among British Muslims after September 11 
Mohamed BEN MOUSSA 
Doctorat, Communication, Concordia University 
 
La représentation du voile dans la presse 
en France et au Québec, 1989-2005 
Fauzia RACHIDI 
Doctorat, Sciences religieuses, École Pratique des 
Hautes Études 
 
Propos d’immigrants sur la contribution 
des médias à leur intégration 
Farrah BÉRUBÉ 
Doctorat, Communication, Université du 
Québec à Montréal 
 
Expressions identitaires et mobilisations 
des premiers migrants arabes au Canada à 
travers la presse ethnique (1930-1950) 
Houda ASAL 
Doctorat, Histoire, École des Hautes Études en 
Sciences Sociales 
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Jeudi 22 février 
10h 50 – 12h 50 

 
Atelier 12 

Espaces linguistiques, espaces ethniques 
Président : Michel Pagé 

 
Salle :550-05 

 

 
Atelier 13 

Les hauts et les bas des parcours professionnels 
des immigrants  

Président : Jean Renaud 
Salle : 580-32 

 

 
Atelier 14 

Défis pédagogiques en milieux pluriethniques 
Président : Guy Bourgeault 

 
Salle : 580-31 

Rethinking the Ethno-linguistic : De-and 
Re-coupling Language and Ethnicity in 
Globalization 
Jerry ZEE 
Maîtrise, Departement of Cultural and Social 
Anthropology, Stanford University 
 
What Does Knowing English Mean to 
Hispanophone Latin American Immigrants 
Residing in Montreal ? 
Juan ABRILE 
Doctorat, Integrated Studies in Education, Mc 
Gill University 
 
Langue et espace public : exploration de la 
“langue publique commune” 
Émilie PELLETIER 
Maîtrise, Communication, Université de Montréal 
 
Identification linguistique et culturelle et 
orientations d’acculturation au Pays 
Basque 
Elisa MONTARULI 
Doctorat, Psychologie, Université du Québec à 
Montréal 
Maria-José AZURMENDI 
Universidad del Pais Vasco 
Richard BOURHIS, Professeur de psychologie, 
Université du Québec à Montréal 
 
 

Underutilization and discouting of 
immigrants skills : Professionals on a road 
to driving taxis in Toronto 
Abdulhamid HATHIYANI 
Maîtrise, Immigration and Settlement, Ryerson 
University 
 
L’insertion socio-économique des 
entrepreneurs immigrants dans la région 
de Mont-Laurier : analyse des 
caractéristiques générales et des facteurs 
différentiels 
Annie NANTEL 
Maîtrise, Anthropologie, Université de Montréal 
 
Trajectoires professionnelles d’immigrants 
musulmans à Montréal : les hauts et les bas 
Marie-Jeanne BLAIN 
Doctorat, Anthropologie, Université de Montréal 
Sylvie FORTIN 
Ph.D, Anthropologie, Université de Montréal 
 
Parcours en emplois qualifiés des 
travailleurs immigrants sélectionnés du 
Québec : description et effets des 
politiques de sélection 
Karine BÉGIN 
Doctorat, Sociologie, Université de Montréal 

L’éducation à la citoyenneté : un défi à 
relever dès le primaire ! 
Lysange GERVAIS 
Maîtrise, Éducation, Université du Québec à 
Montréal 
 
Aborder la diversité auprès des élèves du 
primaire : de la parole aux actes. Étude de 
cas dans une école active 
Laura NICOLLIN 
Licence en Éducation, Université de Genève 
 
Dialogue interculturel : enseignement 
bilingue au Burkina-Faso 
Constance LAVOIE 
Doctorat, Études intégrées en éducation, Mc Gill 
University 
 
École, religions et formation du citoyen : le 
cas du Québec 
Stéphanie TREMBLAY 
Maîtrise, Sociologie, Université du Québec à 
Montréal 
 
Les représentations sociales des troubles 
du comportement d’élève en classe 
d’accueil du secondaire : points de vue 
d’enseignants 
Charlette MÉNARD 
Maîtrise, Éducation, Université du Québec à 
Montréal  
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Jeudi 22 février 
14h 15 – 16h 15 

 
Atelier 15 

Ethnicité et pratiques citoyennes 
Présidente : Heidi Hoernig 

Salle : 580-32 
 
 

 
Atelier 16 

Reconnaître la diversité pour réaliser l’égalité ? 
Présidente : Micheline Milot 

Salle : 580-31 
 

 
Atelier 17 

Territoires en conflits : construction et 
destruction des identités  

Président : Xavier Leloup 
Salle : 550-05 

  

La participation électorale des citoyens 
portugais résidant à l’étranger : vers une 
citoyenneté euro-locale ? 
Malika GHEMMAZ 
Doctorat, Sciences politiques, Université de Lille 
II - Centre d’études et de recherches 
administratives, politiques et sociales (CERAPS) 
 
Between Fascism and Internment : The 
Italian Identity and Language in Canada 
Michelle CINANNI 
Ma, Histoire, Université d’Ottawa   
 
Le don de sang dans les populations 
d’origine maghrébine et africaine sub-
saharienne à Marseille : pour une approche 
positive de l’insertion 
Priscilla DUBOZ 
Postdoctorat, Laboratoire d’anthropologie : 
adaptabilité biologique et culturelle – Université 
de la Méditerranée  
Gilles BOËTSCH, directeur de l'UMR 6578, 
Marseille 
Isabelle SÉGUY, chargée de recherche à l'INED, 
Paris 
 
Who is Asian ? Representing a Panethnic 
Continent in Community Activism 
Alan WONG 
Doctorat, School of Graduates Studies, 
Concordia University 

The Myth of Social Liberalism : Framing 
“Religious” versus “Secular” Ideologies in 
Political Discourse 
Cliff VANDERLINDEN 
Doctorat, Political Science, University of 
Toronto 
 
La neutralité est-elle mauvaise pour la 
diversité ? 
Xavier LANDES 
Doctorat, Philosophie, Université de Montréal 
 
Égalité citoyenne et « gestion » de la 
diversité : aux sources de la controverse 
sur l’accommodement raisonnable 
Joëlle QUÉRIN 
Maîtrise, Sociologie, Université de Montréal 
 
L’arbitrage religieux en Ontario : les 
motifs du refus politique de reconnaître 
Jean-Sébastien IMBEAULT 
Ma, Sociologie, Université du Québec à Montréal 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
La justice sociale et la mémoire au Chili : 
l’émergence des voix politiques 
indigénistes 
Rita HENDERSON 
Doctorat, Anthropologie, Université de Montréal 
 
From Peasants to Patriots : The 
Construction of National Identities in 
Macedonia, 1913-1991 
Nikola MILICIC 
Maîtrise, Centre for European, Russian and 
Eurasian Studies, University of Toronto 
 
Les fermiers blancs du Zimbabwe : 
Fantômes du passé, exils et 
« désintégration » 
Léa KALAORA 
Doctorat, Anthropologie, Université de Montréal 
 
Le nettoyage ethnique : crime autonome 
ou concept totalisant ? 
Karine WURTZ 
Doctorat, Philosophie, Université de Montréal / 
Université de Paris I- La Sorbonne  
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ABRILE Juan 
Doctorat, Integrated Studies in Education, Mc Gill University 
juan.abrile@mail.mcgill.ca 
 
What Does Knowing English Mean to Hispanophone Latin American Immigrants Residing in Montreal ? 
 
English is a coveted form of symbolic capital (Bourdieu,1991), popularly believed to ensure 
personal and economic success (Pennycook, 1998). As some studies conducted in South 
America (e.g., Nino-Murcia, 2003) indicate, English symbolizes a key to upward socioeconomic 
mobility, employment opportunities and immigration, mainly to the US. Yet, one may wonder 
whether English is considered as essential by those Latin Americans who emigrate to and settle 
in a city where English is not the sole official language, such as the case of bilingual Montréal 
located in the predominantly French-speaking province of Québec. Consequently, this small-
scale pilot study explored what English means to Hispanophone Latin American immigrants 
residing in Montréal, and how they perceived English prior to migrating to Canada. Data from 
the participants were obtained during a semi- structured focus-group interview conducted in 
Spanish, and then transcribed and translated into English. The transcripts were coded and 
analyzed according to three themes: Asset, Colonialism and Resistance. The results revealed 
that despite acknowledging English as the world’s most important language –chiefly for business 
and international communication, the participants associate it with American colonialism. For 
them, having learned and using French represents a means of resisting hegemonic beliefs about 
the importance of knowing English. 
 
ADOUANE Anissa 
Doctorat, Sociologie, Université du Québec à Montréal 
adouane_anissa@yahoo.fr 
 
Expérience scolaire de jeunes de minorités visibles de milieux défavorisés à Montréal 
 
Cette communication a pour objectif de présenter une recherche en cours, co-organisée par 
des centres d'éducation des adultes et des organismes communautaires, financés par le ministère 
de l'Education, du Loisir et du Sport. Elle porte sur la trajectoire scolaire de jeunes adultes de 16 
à 24 ans inscrits à l'éducation des adultes et issus de "minorités visibles". Plus particulièrement, 
elle vise à faire une évaluation des facteurs de persévérance scolaire de jeunes montréalais 
participants à des projets sous forme d'accompagnement mentoral en 2006-2007. Une enquête 
qualitative permet d'évaluer l'impact du mentorat sur la persévérance scolaire de ces jeunes et 
de restituer leurs trajectoires scolaires. En s'appuyant sur l'approche théorique de la sociologie 
de l'expérience de François Dubet, 3 concepts clés sont au fondement de cette recherche: la 
trajectoire, la persévérance et la résilience. L'objectif étant de faire réfléchir ces jeunes sur leur 
propre parcours scolaire, leurs perceptions de la scolarisation, de la socialisation ou de leur 
insertion sociale tout en obtenant des regards croisés sur l'expérience des projets de mentorats. 
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ALAIN Néomée 
Ma, Service social, Mc Gill University 
neomee@gmail.com 
 
I.D. VIDÉO : un projet pilote de video d’art pour jeunes immigrants 
 
Cette thèse de Maîtrise en service social décrit la pertinence d'un projet pilote de vidéo d'art 
dans des classes d'accueil où les jeunes immigrants de toutes parties du globe se retrouvent 
lorsqu'ils arrivent à Montréal. Se basant sur l'expérience de l'équipe de pédopsychiatrie du Dr. 
Rousseau, et en collaboration avec Joanna Empain, artiste médiatique, le projet a été bâtit pour 
offrir aux jeunes de diverses origines culturelles un espace d'expression créatif et non-verbal 
pour explorer leurs expériences passées communes et variées ainsi que leurs vécus présents à 
travers le médium technologique la vidéo. Les résultats de cette recherche qualitative indiquent 
que les élèves ont aimé le travail de groupe, l'apprentissage du maniement de la camera, ainsi 
que la découverte de leurs talents, ce qui fait écho aux objectifs du model de Positive Youth 
Development. En produisant des vidéos d'art qui reflétent leurs perspectives subjectives, les 
jeunes ont participé à la construction d'œuvres qui questionnent les médias traditionnels en 
abordant leurs pertes collectives lors de l'immigration, et en soulignant les avantages de leurs 
multiples identités d'origines pour mieux affronter les défis de la discrimination et de 
l'acculturation. 
 
ASAL Houda 
Doctorat, Histoire, École des Hautes Études en Sciences Sociales 
hasal@hotmail.fr 
 
Expressions identitaires et mobilisations des premiers migrants arabes au Canada à travers la presse 
ethnique (1930-1950) 
 
Cette étude s’insère dans une recherche plus large qui s’intéresse à l’histoire de la présence 
arabe au Canada, l’évolution des constructions identitaires et des mobilisations politiques de ce 
groupe. Durant la première période d’implantation des immigrants arabes au Canada, que sait-
on d’une possible identité commune et des mobilisations réelles de cette population originaire 
d’une même région (Syrie, Liban, Palestine) et parlant une même langue (l’arabe) ? Comment ces 
immigrants ont-ils choisi de faire entendre leurs voix ?Les recherches dans les archives ainsi que 
la lecture des journaux ethniques de la période des années 1930 aux années 1950, apportent un 
éclairage sur l’identité collective en construction (Syriens, Syro-libanais, Arabes, Canadiens 
arabes), les activités des associations, les dynamiques de regroupement et les rapports avec la 
société canadienne. Dans cette présentation, nous nous attarderons particulièrement sur le 
dernier journal de cette période, The Canadian Arab, car il est un témoignage unique de voix 
s’élevant pour mobiliser la communauté et la société canadienne aux problèmes touchant la 
région du Moyen Orient au sortir de la Deuxième Guerre Mondiale, notamment la question de 
la Palestine.  



 15

 
AUDET Geneviève 
Ph.D. Éducation, Université Laval -Université Paris VIII 
 
Organisatrice et présidente de la session thématique : 
Réussite scolaire et/ou éducative en contexte de diversité culturelle 
 
Les enseignants québécois ont à composer quotidiennement avec la diversité culturelle des 
enfants qu’ils accueillent dans leurs classes. De plus, il n’est pas rare que cette réalité se 
conjugue avec la défavorisation socio-économique de ces mêmes enfants et de leurs familles. 
Cette session thématique souhaite aborder l’ethnicité par l’angle des défis qu’elle pose au milieu 
scolaire en général, que ce soit aux enseignants, aux dirigeants, aux élèves, aux parents d’élèves 
ou encore aux organismes communautaires qui gravitent autour de l’école. Il sera ainsi question 
de donner la parole à de jeunes chercheures afin qu’elles présentent les recherches qu’elles 
mènent, qui ont l’école en contexte de diversité culturelle comme objet d’investigation commun 
et qui se rejoignent également dans leur choix, explicite ou non, d’aborder cette dernière non 
pas dans une perspective d’échec, mais plutôt dans une optique de réussite, qu’elle soit scolaire 
et/ou éducative. 
 
AUREL BANU Cezar 
Doctorat, Histoire, Université Laval 
cezarbanu@hotmail.com 
 
Le site www.tatarworld.com : entre les défis de la conservation de l’identité ethnique des tatars du 
Canada et le rôle d’intermédiaire vers la citoyenneté canadienne 
 
Le Canada est aujourd’hui un important centre de la diaspora tatare, originaire de la Crimée 
(Ukraine) et de la Roumanie. Une communauté  compacte et organisée se trouve en Ontario, 
dans la ville de Toronto et ses alentours. Les sites Internet des immigrants de Canada 
contiennent des renseignements sur la culture spécifique du pays d’origine et des rubriques 
spéciales destinées à faciliter l’intégration des nouveaux arrivants, résidents permanents ou 
citoyens canadiens. À partir d’une exploration du site Internet des Tatars de Canada, 
www.tatarworld.com et en utilisant une approche ethnologique et socioculturelle, l’objectif de 
ma communication sera d’analyser comment se construisent les représentations de l’identité 
ethnique transnationale tatare par rapport aux représentations politiques de la citoyenneté 
simple ou multiple, à travers les altérités et le multiculturalisme qui caractérisent la société 
canadienne.   
 
BÉGIN Karine 
Doctorat, Sociologie, Université de Montréal 
k.begin@umontreal.ca 
 
Parcours en emplois qualifiés des travailleurs immigrants sélectionnés du Québec : description et effets 
des politiques de sélection 
 
Le Québec a sa propre législation en matière de sélection et d’accueil des immigrants. Les 
travailleurs immigrants sont admis en vertu d’une grille de sélection où des points sont attribués 
en fonction de critères précis. L’idée est de sélectionner les immigrants ayant un profil 
prometteur d’insertion en emploi et qui devraient pouvoir rapidement combler des besoins en 
main-d'œuvre qualifiée. Or, nous en savons peu sur les parcours des travailleurs immigrants dans 
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des emplois correspondant à leurs compétences et encore mois sur l’effet des politiques de 
sélection sur l’occupation de tels emplois.  C’est ce sur quoi nous nous pencherons. L’enquête 
sur les travailleurs sélectionnés (ETS) du Québec rend possible la description des parcours 
d’emploi et l’évaluation des politiques de sélection des immigrants. Elle comporte de 
l’information datée sur les épisodes d’emploi des 1541 répondants ainsi que des données 
administratives sur leur situation prémigratoire, notamment les points obtenus sur chaque 
critère de la grille de sélection. L’analyse des trajectoires sera utilisée afin de regrouper en 
grandes catégories les immigrants arborant un profil de présence en emploi qualifié similaire.  
Des régressions logistiques multinomiales permettront ensuite de voir l’effet des critères de 
sélection sur l’appartenance aux divers profils de présence en emploi qualifié précédemment 
identifiées. 
 
BELAID Loubna 
Maîtrise, Anthropologie, Université de Montréal 
loubnabelaid@gmail.com 
 
Rites de naissance en contexte migratoire : Croyances et pratiques des femmes du Maghreb à Montréal 
 
Je présenterais les résultats  d’une étude ethnographique qui a porté   sur  l’évolution des 
pratiques et croyances entourant la naissance faite auprès d’une population migrante, récente et 
croissante à Montréal.  Pour la présente recherche nous sommes intéressée  plus 
spécifiquement à la recomposition des pratiques socioculturelles, religieuses et des systèmes 
symboliques des populations en provenance du Maghreb (Algérie, Tunisie, Maroc). Nous avons 
tenté de répondre à la question suivante : Comment sont vécues et renégociées ces pratiques 
entourant la grossesse et l’accouchement dans un contexte de migration. Nous avons opté pour 
une démarche qualitative (entretiens semi dirigé et  observation participante). La collecte de 
données s’est étalée du 1 février au 15 Mai 2006.  Les entretiens retranscrits ont constitué 
notre corpus d’analyse. Si notre étude  a permis de découvrir que nos répondantes partagent 
quelques caractéristiques communes, c’est l’extrême diversité des parcours migratoires, des vies 
personnelles, du rapport aux religieux qui ressort de notre analyse. Notre corpus d’analyse nous 
a également montré que les pratiques rituelles sont indétachables du social. Et enfin, nous avons 
pu remarquer que la migration va générer la création de nouvelles modalités et réseau sociaux 
pour pouvoir transmettre ces savoirs, pratiques autour de ce cycle de vie. 
 
BELONY Esther 
Maîtrise, Démographie, INRS-UCS 
estherbelony@yahoo.fr 
 
Portrait socio-démographique des immigrants haïtiens dont les enfants ont fait l’objet d’une mesure en 
vertu de la Loi sur la protection de la jeunesse 
 
Cette étude a pour objectif de déceler des différences, si elle existe, entres trois groupes de 
familles francophones et allophones : les familles non-immigrantes, les familles immigrantes 
haïtiennes et les autres familles immigrantes de l’Île de Montréal. Nous posons comme 
hypothèse que les familles haïtiennes avec enfants âgées de 0-11 ans se démarquent des autres 
familles immigrantes et non-immigrantes par le fait qu’elles présentent un profil socio-
démographique et économique plus faible, ce qui augmente le risque de difficultés 
psychosociales, le besoin de protection de leurs enfants et leur prise en charge par la DPJ. De 
plus, nous supposons que les familles haïtiennes, impliquées à la DPJ seraient encore plus 
défavorisées comparativement à l’ensemble des familles haïtiennes de l’Île de Montréal et aux 
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autres familles immigrantes et non-immigrantes impliquées à la DPJ. Les données publiées 
proviennent du recensement de 2001 de Statistique Canada et de la DPJ sur les familles en 
difficulté. La méthodologie appliquée requiert l’utilisation des instruments statistiques tels le Khi-
carré, l’ANOVA et l’indice de dissimilitude. L'étude compare les familles montréalaises avec 
enfants âgés de 0-11 ans avec celles qui sont en difficulté et prises en charge par la DPJ.  Les 
résultats convergent avec nos hypothèses de départ. 
 
BEN MOUSSA Mohamed 
Doctorat, Communication, Concordia University 
sbenmousa@yahoo.com 
 
The role of mass media in shaping identity among British Muslims after September 11 
 
Using ethnological methodology, this research attempts to investigate the role mass media play 
in shaping the way British Muslims construct their identity, mainly in the aftermaths of 9/11. By 
interviewing a group of Muslims living in the city of Leeds, the research tries to explore how, as 
social actors, Muslims define and understand their own communication practices in relation to 
their identity construction in the post-9/11 era. Two hypotheses are discussed and largely 
corroborated by the research findings. Firstly, the mass media, both local and transnational, play 
an important role in the daily life experience of British Muslims and, thus, have a certain 
influence on the way the latter construct their identity. Secondly, despite their importance, mass 
media do not determine the way British Muslims perceive their identity; the relationship 
between the media and audiences/readers is always dynamic and interactive rather than that of 
cause and effect. 
 
BÉRUBÉ Farrah 
Doctorat, Communication, Université du Québec à Montréal 
berube.farrah@courrier.uqam.ca 
 
Propos d’immigrants sur la contribution des médias à leur intégration 
 
La présence des immigrants se faisant de plus en plus sentir au Québec, le gouvernement 
provincial souhaite les voir converger, avec la majorité blanche francophone, vers un projet 
culturel commun. À cet effet, les médias québécois de langue française sont aujourd’hui, entre 
autres, sollicités et utilisés. On observe en effet une augmentation de la représentation des 
immigrants dans ces médias. Aux rôles traditionnels de surveiller, d’informer, d’éduquer et de 
divertir, certains avancent maintenant l’idée que les médias jouent également un rôle 
d’intégration dans les sociétés pluriculturelles modernes comme le Québec. Cet exposé 
présentera les résultats préliminaires d’une recherche doctorale portant sur la question de la 
contribution des médias à l’intégration des immigrants. Plus précisément, l’étude du cas de la 
contribution de la télévision québécoise à l’intégration des immigrants latino-américains habitant 
la ville de Québec sera discutée. Les études sur les médias et les immigrants ayant par le passé 
adopté une approche d’analyse de contenu, cette recherche se veut original en procédant par 
une analyse de réception. Ainsi, cet exposé présentera des propos d’immigrants quant à leur 
consommation médiatique et à leur intégration dans la société québécoise. 
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BIENVENÜE Christine 
Maîtrise, Administration et fondements de l’éducation, Université de Montréal 
chbienvenue@hotmail.com 
 
Le projet éducatif en contexte de diversité culturelle 
 
La nouvelle politique interculturelle de la CSDM nous amène à nous interroger sur la place de la 
résolution de conflit de valeur et de norme à l’intérieur du projet éducatif. Depuis 2003, le 
Ministère de l’Éducation a apporté plusieurs modifications au projet éducatif, le rendant plus 
transparent sur les plans de sa réalisation et de son évaluation. Dans le contexte où la clientèle 
scolaire adopte des profils de plus en plus variés autant sur les plans scolaires, culturels, 
linguistiques, religieux que sociaux, le propos suivant nous invite à souhaiter que le projet 
éducatif puisse proposer des avenues de solutions aux dirigeants et intervenants scolaires. Quels 
sont les outils de résolutions de conflits de valeurs utilisés dans une école dite multiculturelle? 
Pourrait-on envisager que le projet éducatif devienne le cadre de référence pour régler un 
conflit de valeurs et de normes? Nous supposons que le temps est propice à l’inscription des 
solutions de ces conflits. Or la situation peut s’avérer toute autre dans le milieu scolaire malgré 
les propositions des autorités. Vous y découvrirez l’opinion d’intervenants de trois écoles 
primaires de commissions scolaires montréalaises sur leur projet éducatif et leur façon propre 
de régler les conflits de valeurs et de normes. 
 
BLAIN Marie-Jeanne 
Doctorat, Anthropologie, Université de Montréal 
mj.blain@umontreal.ca 
 
Trajectoires professionnelles d’immigrants musulmans à Montréal : les hauts et les bas 
 
L’immigration de populations de confession musulmane a augmenté de façon significative au 
cours des dernières années. Ainsi, en 2001, près de 100 000 résidaient à Montréal. À partir de 
données tirées d’une enquête ethnographique en cours, ‘Pratiques sociales et rituelles de 
musulmans à Montréal’, nous présenterons dans un premier temps les trajectoires d’insertion 
professionnelle d’immigrants originaires du Maghreb, d’Afrique de l’Ouest et du Liban, établis au 
Québec depuis 5 à 15 ans. De façon générale, nous aborderons les particularités de leur 
insertion économique, tout en soulignant l’influence des facteurs locaux et internationaux. Nous 
mettrons ensuite en lumière les stratégies mobilisées afin d’obtenir un emploi correspondant à 
leurs aspirations et leurs discours relatifs à l’espace professionnel qu’ils occupent, les défis qu’ils 
ont rencontrés. À partir de l’analyse des entrevues, nous amorcerons des pistes de réflexion sur 
la façon dont le référent ‘musulman’ pourrait être lié – ou non – à leur trajectoire 
professionnelle. 
 
BODINGTON Malene 
Maîtrise, Sociologie et anthropologie, Concordia University 
malene@rabbe.com 
 
On Intolerance and Immigration : Exploring Perceptions of Intra-and Extra-Diversity in Denmark and 
Canada 
 
With increasingly restrictive immigration policies, an integration policy that places the crux of 
integration on the immigrant, and an often-belligerent public and media discourse urrounding 
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immigrants, a clearer understanding of the negative Danish response to immigration could lead 
to a better understanding of the dynamics of intolerance and  xenophobia in general. Although 
the Canadian situation is by no means ideal, a comparison between Denmark and Canada will be 
fruitful since the Canadian situation is in many ways opposite to that of Denmark. This paper 
explores differences and similarities between these two countries, in order to shed light on 
dynamics of identity formation, the social construction of the ‘immigrant’ category, and 
perceptions of the ‘self’ and ‘other’. Employing the notions of intra-diversity and extra- diversity 
to describe these issues, this paper suggests that perceptions of low diversity of the receiving 
population (intra-diversity), coupled with perceptions of low diversity of the immigrant 
population (extra- diversity), will lead to higher propensity for intolerance, due to a fear that the 
immigrant population will be able to threaten the receiving population’s culture, values, ideals 
and norms. 
 
BRISSON Caryne 
Maîtrise, Sociologie, Université de Montréal 
caryne.brisson@umontreal.ca 
 
Féministes universalistes de culture musulmane face aux tribunaux islamiques : du choix rationnel au 
paradoxe identitaire 
 
Les féministes universalistes de culture musulmane se sont fortement opposées aux tribunaux 
islamiques en Ontario et ont, par cette opposition et par la dénonciation de leur communauté, 
obtenu la reconnaissance du groupe culturel majoritaire. Cette présentation se propose 
d’explorer la position ambivalente des ces féministes universalistes minoritaires dans leur 
affiliation à un féminisme représentant les intérêts du groupe culturel dominant.  À travers le 
discours de la Campagne contre la cour de la charia au Canada, et entre les explications 
purement instrumentalistes, situationnistes et la théorie de l’identité sociale de Tajfel, nous 
verrons de quelle façon les féministes musulmanes gèrent leur ethnicité, en l’utilisant, la 
masquant, en jonglant entre catégorisation et identification, selon les choix situés et limités qui 
s’offrent à elles.  Dans l’impossibilité de quitter le groupe dévalué dont elles font partie, mais 
dans leur quête d’une identité sociale positive, notre hypothèse est qu’elles pourraient être 
tentées, d’emprunter le regard des féministes majoritaires, qui sont positivement représentées, 
et de l’apposer sur un groupe qui leur ressemble dans ce qu’il a de dévalué, afin de s’en 
distancier, et à partir duquel elles s’élèvent : les femmes musulmanes.   
 
CAPACCHIONE Cédric 
Maîtrise, Geography, Planning and the Environment, Concordia University  
cedric_capacchione@hotmail.com 
 
Material Culture – The Acculturation of Montreal’s Italian Community Mediated Through the Built 
Environment 
 
This paper, focusing on material culture, discusses a novel approach to the study of the 
integration/acculturation of Montreal’s Italian community.  Drawing upon the tradition of 
process typology (Cannigia and Maffei, 2001), Bourdieu’s theory of practice (1980), and Tilley’s 
theory of objectification (2006), this approach investigates the experience of members of this 
community as agents in the production of their residential environment.  Process typology 
theory offers insight into the production of cultural models (i.e. types) that inform for instance a 
tradition of vernacular housing, unveiling the mechanisms of transformation and conservation 
that affect the evolution of the built environment.  The author engages with a theoretical and 
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methodological framework advanced by Gauthier (2005; 2006; Bliek and Gauthier, 2006), which 
posits that the built environment plays a critical role in mediating social transformations.  The 
artifacts and “types” are seen simultaneously as both social products and producing society by 
offering (or withholding) opportunities for agents to realize themselves.  The proposed 
approach will point to the role that material culture played in the acculturation of Montreal’s 
Italian immigrants by offering an analytic tool to interpret their dwelling and building practices 
and to “read” the residential artifacts, a testimony of their experience in the new world. 
 
CHARRON Julie 
Maîtrise, Sociologie, Université du Québec à Montréal 
misscharron@yahoo.fr 
 
What you wear should please others : Étude de la construction identitaire et vestimentaire des jeunes 
femmes indiennes habitant Delhi 
 
Depuis les 20 dernières années, la société indienne fait face à plusieurs changements sociaux. 
L'une des transformations qui nous intéresse est celle de l'adoption chez les jeunes femmes 
indiennes des codes vestimentaires occidentaux. De fait, il existe un écart important entre les 
jeunes femmes indiennes qui optent pour ce type de vêtements et les femmes de la génération 
de leur mère qui portent  majoritairement des vêtements traditionnels indiens. Ma question de 
recherche est la suivante : Dans le contexte de l’Inde contemporaine, quel sens les femmes de 
20 à 30 ans de classe moyenne vivant à Delhi (qui adoptent des tenues non traditionnelles) 
donnent-elles à leurs comportements vestimentaires ? Cette communication exposera mes 
premiers résultats de recherche suite à une ethnographie de plusieurs mois à Delhi. En lien avec 
la question des croyances et de l’ethnicité, je présenterai les différences et similitudes entre 
l’univers de croyances des mères et celui des jeunes femmes concernant le corps des femmes et  
leurs comportements vestimentaires. En ce sens, j’explorerai le lien entre les croyances des 
jeunes femmes et leurs comportements vestimentaires. Enfin, je soulignerai l'importance du 
rapport d’altérité présent au sein de la construction identitaire-vestimentaire de ces jeunes 
femmes. 
 
CHATTERJEE Soma 
Maîtrise, Social Work, University of Toronto 
rupsa_03@hotmail.com 
 
The Problem Saturated Discourse on South Asian Immigrant Women : the Role of Research and 
Settlement Services 
 
Immigrant women of color form a distinct group in Canada as the discourse surrounding them is 
quite problematic. The cult of nation building and national interest has historically targeted these 
women as threats to racial purity and as burdens on the Canadian state. This article however, 
implicates social science research trends and a regressive settlement service as well.  Focusing 
on South Asian women and the typical discourse of vulnerability and domestic abuse, this article 
argues that social science research reinforces the dominant stereotypes of lack of contribution, 
dependence on social assistance, docility and victimization. The literature often roots the 
problems in the community and the individual. Consequently, the various ways immigrant South 
Asian women construct meaning out of their diasporic living and find unique solutions to the 
psycho-social stressors of displacement are not captured in this literature. Such partial analysis is 
a disservice not only to knowledge building but to the population itself as it is frequently 
presented in an unfavorable light. Accordingly, the article proposes a ground shifting in research 
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objective and methodology. It also proposes a re-visiting of the inadequacies of the existing 
settlement services to start building a counter narrative on the population under consideration.     
 
CINANNI Michelle 
Ma, Histoire, Université d’Ottawa   
patatafrite@hotmail.com 
 
Between Fascism and Internment : The Italian Identity and Language in Canada 
 
By looking into the Italian Canadian internment experience during World War II, the paper 
describes the impact of discrimination on the relationship of language and ethnicity in shaping 
the identity of Italian communities in Canada during this period. It is believed that the 
internment experience led to a disassociation from the Italian language and identity. However, 
by looking into the lives of three prominent leaders of the Italian community in Montreal, 
Antonino Spada, Giuseppe Grittani, and Mario Duliani, I will argue that despite discrimination 
and internment, many continued to promote their Italian identity and language, both during and 
after the war. The identity however, shifted from Italian, or the “campanilismo” spirit, to the 
integrated Italo-Canadian. Furthermore, this analysis demonstrates that Fascism and Italian are 
not synonymous, as it was often believed during this period. The paper will also touch on the 
notion of citizenship and its meaning through time. The research is based on rich archival 
sources, including official Government of Canada documents relating to the process of 
internment. Looking at the experience of Italian Canadian internment from a historical 
perspective is but one piece toward understanding the complexity of ethnic relations, the 
meaning of citizenship and government policy. 
 
DELL’OSSO John 
Maîtrise, Washington, University in St. Louis 
jpdellos@artsci.wustl.edu 
 
Pluralism and the Politics of Coastal development on Corsica 
 
Academic studies of Corsica have traditionally focused on language, conflict, and nationalism.  
Little scholarly attention, though, has been directed toward economic development on the 
island in the wake of devolution, increased reliance on tourism, demographic change, and the 
project of European integration.  In particular, zoning and planning in coastal areas have become 
matters of serious public and political import.   Activists, legislators, and a wide spectrum of 
stakeholders are attempting to reconcile the future of a “cultural” and “historic” community on 
Corsica with regimes of local development that are considered capable of promoting national 
liberation through economic independence or self-destruction through speculative development, 
clientelistic practices, and unethical construction.  In this paper I will examine the broader social, 
historical, and political context at the fraught intersection of regional autonomy, the diverse 
forms of Corsican nationalism, and the growing presence of North Africans, second 
homeowners, and retirees on the island.  Specifically, I will present preliminary findings on public 
reasoning surrounding the Loi Littoral Corse and the Plan d'Aménagement et de 
Développement Durable de la Corse (PADDUC) and discuss prospective methodological and 
theoretical approaches in my ongoing research. 
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DUBOZ Priscilla 
Postdoctorat, Laboratoire d’anthropologie : adaptabilité biologique et culturelle – Université de 
la Méditerranée  
prisciduboz@yahoo.fr 
 
Le don de sang dans les populations d’origine maghrébine et africaine sub-saharienne à Marseille : pour 
une approche positive de l’insertion 
 
En France, nombreuses sont les études menées sur les minorités visibles à démontrer que la 
discrimination qui s’exerce à l’encontre de ces populations mène à deux blocages : l’un au 
marché de l’emploi, l’autre au parc locatif. La prédominance des catégories socioprofessionnelles 
faibles et une ségrégation résidentielle nette dans ces populations d’origine étrangère résultent 
de ces deux blocages. L’objectif de notre étude était d’analyser le vécu de ces populations sous 
un autre angle, à travers leur participation au don de sang. Chez les donneurs de sang 
marseillais, 26,2 % des individus étaient d’origine maghrébine ou africaine sub-saharienne, la 
plupart de nationalité française (enfants et petits-enfants de primo-migrants). Cette forte 
participation des individus d’origine maghrébine et africaine sub-saharienne met en évidence le 
paradoxe de la réflexion menée sur la quotidienneté de ces populations : décrites comme 
stigmatisées et discriminées, elles participent pourtant à un acte citoyen, doté d’une valeur 
sociale positive. L’objectif de notre étude a donc été de déterminer ce qui différenciait les 
donneurs d’origine maghrébine et africaine sub-saharienne des non-donneurs ayant la même 
origine. Nous nous sommes servis pour cela de l’intégration économique (CSP, arrondissements 
de résidence) et de la notion d’insertion, comprise comme le ressenti de la discrimination. 
 
ECHRAF OUEDRAOGO Abdoul 
Doctorat, Développement régional, Université du Québec à Rimouski 
abdoulc@caramail.com 
 
L’ethnicité en milieu scolaire et relations intergroupes 
 
À travers quelques récits de vie de jeunes immigrants (ou ethniques?) vivant en région, je me 
propose d’examiner l’influence  de l’éducation reçue, de la classe sociale d’origine et de la 
pratique religieuse dans les rapports avec les autres ( immigrants et population de souche) en 
milieu scolaire. Il s’agit donc de récits de vie (souvent rétrospectifs) de quelques immigrants du 
Maghreb et d’Afrique noire; certains fréquentant régulièrement des lieux de culte (Mosquée et 
Église), d’autres (Chrétiens et musulmans) ayant un rapport détaché avec la pratique religieuse. 
J’essaye donc de comprendre comment ces différents paramètres (éducation, classe d’origine, 
pratique religieuse), peuvent s’exprimer (ou le contraire) dans les relations avec les autres. 
 
EL-GELEDI Shaha 
Doctorat, Psychologie, Université du Québec à Montréal 
el-geledi.shaha@courrier.uqam.ca 
 
Exploration de la stabilité des orientations d’acculturation par la manipulation de la saillance de la 
différence religieuse 
 
Cette étude utilise le Modèle d’acculturation interactif (Bourhis et al., 1997) pour explorer la 
stabilité psychologique des orientations d’acculturation après une manipulation (incident 
critique) qui varie la saillance des différences religieuses entre des étudiants anglo-canadiens 
d’une université ontarienne et une expérimentatrice arabe musulmane. Des étudiants anglo-
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canadiens (N=350) ont complété l’Échelle d’acculturation de la communauté d’accueil (ÉACA) 
envers des immigrants « valorisés » britanniques et des immigrants « dévalorisés » arabes 
musulmans. La saillance de la différence religieuse est manipulée par la présence d’une 
expérimentatrice qui distribue le questionnaire d’ÉACA dans l’une des quatre conditions 
suivantes : 1) expérimentatrice habillée en civil et déclarant un prénom et patronyme franco-
québécois ; 2) expérimentatrice habillée en civil et déclarant un prénom et patronyme arabe; 3) 
expérimentatrice portant un voile islamique (hidjab) et déclarant un prénom et patronyme 
arabe; 4) expérimentatrice portant un voile islamique très orthodoxe (niqab) et déclarant un 
prénom et patronyme arabe. Les résultats démontrent que l’endossement de chaque orientation 
d’acculturation par les étudiants anglo-canadiens ne varie pas selon les conditions 
expérimentales, ce qui confirme la stabilité des orientations d’acculturation. Les étudiants 
endossent fortement l’intégrationnisme et l’individualisme; modérément l’intégrationnisme de 
transformation, l’assimilationnisme et le segrégationnisme; et faiblement l’exclusionnisme. 
 
FIORE Anne Maria 
Doctorat, Études urbaines, INRS-UCS 
annamaria.fiore@videotron.ca 
 
Les groupes sud-asiatiques : territorialisation et communalisation à Montréal 
 
Les groupes sud-asiatiques ont fait l’objet de peu d’études tant au Québec, qu’à l’échelle du 
reste du Canada mais plusieurs leurs attribuent d’emblée une même identité communautaire 
(Buchignani et al. 1985, Tran, R. et al. 2005). Selon nous, la question reste cependant en suspens, 
du moins a priori, pour plusieurs raisons. Tout d’abord, les pays ou régions de provenance des 
Sud-Asiatiques sont divers du fait des processus de décolonisation, d’indépendance nationale et 
d’immigration. Une majorité de Sud-Asiatiques proviennent des quatre grands pays de la 
péninsule indienne (Inde, Sri-Lanka, Pakistan, Bangladesh) mais plusieurs d’entre eux sont aussi 
originaires d’Afrique ou des Caraïbes. Cette diversité ne s’arrête pas là, les Sud-Asiatiques 
parlent plusieurs langues et pratiquent diverses religions. Ainsi, on peut à juste titre s’interroger 
sur la communalisation de ces groupes, mais qu’advient-il de ces populations une fois 
immigrées ? Si cette communalisation existe dans le cas des populations installées à Montréal, 
quel rôle y joue le territoire urbain montréalais ? Nous présenterons ici quelques premières 
données sur la répartition spatiale des Sud-Asiatiques dans la région de Montréal (recensement 
2001), leurs caractéristiques sociographiques ainsi que les premiers résultats d’entrevues en 
profondeur réalisées auprès de leaders des organisations de ces groupes. 
 
GARNIER Julie 
Ph.D Sociologie, Université de Poitiers 
Postdoctorat, Laboratoire Migrations internationales, espaces et sociétés (MIGRINTER 
julie.garnier165@orange.fr 
 
Mises en scène de l’altérité en milieu urbain : le cas des marchands africains en France 
 
Cette communication entend interroger le travail de production de la différence culturelle dans 
le cadre de l’échange marchand et d’un marché de la consommation ethnique en France. Elle se 
fonde sur une enquête de terrain de longue durée (2000-2003) menée dans la région Poitou-
Charentes auprès de migrants originaires d’Afrique de l’Ouest et centrale. L’objectif de notre 
communication suit deux axes : le premier axe rappelle l’urgence de rompre avec toute 
définition essentialiste de l’ethnicité. Le deuxième axe interroge la manière dont les 
« commerçants africains » travaillent avec nos images de l’altérité et réinterprètent des 
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signifiants culturels en fonction de la définition de la situation dans laquelle ils se trouvent et des 
relations sociales en cours. A partir d’une analyse comparée entre trois aires situationnelles 
(marchés forains, marchés africains, marchés de festivals), nous chercherons à éclairer les 
variations des stratégies commerciales et identitaires, en prenant en compte leur caractère situé 
et leur enjeux. 
 
GERVAIS Lysange 
Maîtrise, Éducation, Université du Québec à Montréal 
lyloo_moi@hotmail.com 
 
L’éducation à la citoyenneté : un défi à relever dès le primaire ! 
 
L’idée de l’éducation à la citoyenneté est née d’une volonté du « vouloir vivre ensemble ». 
Depuis la mise en place dans le programme de l’école québécoise de la formation à la 
citoyenneté au primaire et au secondaire en 2001, deux constats émergent : 1) le caractère non-
consensuel du terme de la citoyenneté et l’évacuation des dimensions non-consensuelles; 2) 
l’absence de balises clairement identifiées dans les programmes obligatoires de formation. Ainsi, 
la clarification de ce concept polysémique semble s’imposer. Dans ce contexte, nous prenons en 
compte différentes définitions de l’éducation à la citoyenneté, notamment celles de McAndrew, 
Galichet, Ouellet, Marzouk, Côté et Kabano.  Conséquemment, citoyenneté et représentations 
sociales sont les deux concepts constituant les assises de notre cadre de références théoriques. 
L’objectif central de notre mémoire vise à identifier et à analyser les représentations sociales 
d’une vingtaine d’enseignants du deuxième cycle du primaire autour de la question de 
l’éducation à la citoyenneté.  Les données de cette étude qualitative et exploratoire sont 
collectées au moyen d’entrevues semi-dirigées. Dans le cadre de cette communication toutefois, 
nous nous limitons à la recension des écrits ayant mené à la problématique de la recherche et à 
quelques pistes de réflexions. 
 
GHEMMAZ Malika 
Doctorat, Sciences politiques, Université de Lille II - Centre d’études et de recherches 
administratives, politiques et sociales (CERAPS) 
malika_ghemmaz@yahoo.fr 
 
La participation électorale des citoyens portugais résidant à l’étranger : vers une citoyenneté euro-
locale ? 
 
Notre communication vise à interroger le comportement électoral des Portugais résidents à 
l’étranger (France, Belgique, Luxembourg). Comment ont-ils saisi les droits politiques de la 
citoyenneté européenne mis en place par le Traité de Maastricht en 1992 ? Quel(s) sens 
donnent-ils au vote ? Notre méthodologie repose sur la dépouillement des listes électorales et 
la réalisation d’entretiens approfondis avec les Portugais résidents en France, en Belgique et au 
Luxembourg. Cette étude nous a conduit à mettre en valeur trois caractéristiques de la 
citoyenneté européenne : 
 
- une micro-citoyenneté : certains pays apportent des limites qui réduisent le champ d’exercice 
de la citoyenneté. Et, les citoyens portugais utilisent peu leurs nouveaux droits. 
- une citoyenneté pluri-nationale. Chaque pays a adapté la citoyenneté européenne à sa 
configuration étatique. Ce qui prouve que la citoyenneté européenne reste dépendante des 
Etats-nations et ne s’apparente pas à une citoyenneté transnationale qui échapperait à la 
souveraineté du pays. 
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- une citoyenneté euro-locale :  une citoyenneté européenne car elle a été prévue par les 
institutions européennes à destination des ressortissants européens ; mais aussi une citoyenneté 
locale car dans la pratique, elle s’organise essentiellement autour d’enjeux locaux. 
 
GIGUÈRE Nadia 
Doctorat, Anthropologie, Université de Montréal 
nadiagiguere@yahoo.ca 
 
Une immigration “inverse” : trois types d’investissement du lieu chez les expatriés occidentaux en Inde 
 
L’immigrant d’aujourd’hui n’est pas seulement l’hôte de demain. Le phénomène ‘d’immigration 
inversée’ est tangible et témoigne des différentes modalités d’investissement du lieu. À partir 
d’entrevues réalisées avec trois groupes d’expatriés occidentaux en Inde, une codification ciblée 
des récits migratoires a permis de repérer tout énoncé ayant trait à l’attachement à la terre 
d’accueil. Le regroupement subséquent des thèmes montre que la nature des projets 
migratoires colore de façon distincte le sentiment d’appartenance au lieu et à la communauté. 
Chez les expatriés spirituels de Rishikesh, le sentiment d’appartenance à la terre d’accueil est lié 
à l’atmosphère sacrée qui facilite le développement spirituel. L’attachement est d’autant plus fort 
que les retours temporaires en Occident confirment l’impossibilité de vivre dans un ‘désert 
spirituel’. Les expatriés humanitaires de Calcutta s’engagent avec les plus pauvres et développent 
une forte appartenance à leur nouvelle identité professionnelle. Ils préservent un lien solidaire 
avec la communauté d’origine, sans le soutien de laquelle leurs projets seraient irréalisables. Les 
expatriés de Goa expriment paradoxalement leur attachement au lieu en termes de 
détachement : ils apprécient leur liberté face aux obligations sociales et la possibilité qu’ils ont 
de vivre pleinement le statut d’expatrié en compagnie de leurs pairs.  Ces récits révèlent donc 
que le lieu est investi différemment selon le projet migratoire et la nature du sentiment 
d’appartenance. 
 
GLÉMAUD Michèle  
Doctorat, Administration, Université de Sherbrooke  
mglemaud@videotron.ca 
 
La gestion de la diversité, un avantage concurrentiel en affaires ! 
 
Au Canada tout comme aux États-Unis, le tissu social est en constante transformation car la 
présence d’individus provenant d’origines ethniques diverses est en croissance. À Montréal, 32% 
de la population proviennent de groupes ethniques tandis qu’à Toronto le pourcentage est à 
56%. Dans les écoles publiques de Montréal, plus de 51% des élèves proviennent d’un parent né 
à l’extérieur du Canada.  Bien que le visage de nos villes soit en transformation, celui de 
l’organisation ne semble pas suivre le rythme de ce changement. Inévitablement, la question est : 
Comment l’organisation va-t-elle modeler ses approches de gestion afin de s’assurer de 
l’intégration et de la productivité de l’ensemble des groupes de diversité? Le but de ma 
recherche et présentation est d’explorer les approches favorisant l’inclusion organisationnelle. 
Conséquemment, nous avons comme hypothèse, que pour atteindre des effets bénéfiques en 
organisation, la notion d’inclusion doit dépasser le concept d’équité en emploi  pour se diriger 
davantage vers celui de gestion de diversité.  En 2007, nous sommes dans un monde de 
globalisation des marchés, qui exigent qu’on travaille dans des contextes multi-culturels. Ainsi, 
l’intégration des ressources humaines provenant de d’autres races se positionne maintenant 
comme un avantage compétitif en organisation. 
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GUIDROUX Linda 
Doctorat, Ethnologie, Université Laval / Université de Bretagne Occidentale 
linda.guidroux.1@ulaval.ca 
 
La migration d’un savoir-faire traditionnel : la cuisine des crêpes bretonnes au Québec 
 
Depuis le début du XXe siècle, les Bretons ont émigré en masse vers les Etats-Unis et le 
Canada. Certains ont fait fortune dans le domaine de la restauration, notamment en ouvrant des 
crêperies bretonnes.  En se promenant dans les rues de grandes villes comme Montréal ou de 
plus petites, tels que Québec, l’on peut en croiser quelques-unes dont les propriétaires sont 
d’origine bretonne. Par le biais de cette communication, je propose d’aller à la rencontre de ces 
Bretons qui confectionnent des crêpes à 6 000 km de la Bretagne. Quelle image de leur culture 
ont-ils choisi de véhiculer ? Qu’ont-ils fait de leur patrimoine culinaire et de leur ethnicité au 
cours du processus de migration ? Comment cet élément culturel a-t-il été adapté à une réalité 
économique? En m’inspirant des enquêtes ethnologiques menées sur les restaurants étrangers à 
Québec, j'ai privilégié la méthode par observation participante et entretien avec trois 
propriétaires de crêperies à Québec et Montréal. J'ai également mangé dans les restaurants 
concernés, afin de prendre note de leurs caractéristiques. Dans cette présentation, j'exposerai 
d'une part comment ce patrimoine immatériel est matérialisé dans des lieux, des pratiques et 
des objets. D'autre part, je soulignerai les divergences et convergences avec les crêperies situées 
en Bretagne, les métissages réalisés, les représentations véhiculées par les détenteurs de ce 
patrimoine. 
 
HARVEY Simon-Pierre 
Doctorat, Psychologie, Université du Québec à Montréal 
harvey.simon-pierre@courrier.uqam.ca 
 
Fondements psychologiques de la discrimination entre les groupes ethniques 
 
L’enquête sur la diversité ethnique au Canada (EDE, 2003) a démontré que les minorités visibles 
sont les plus susceptibles de se déclarer victimes de discrimination (Bourhis, Montreuil, Helly et 
Jentzen, 2007). La discrimination dans l’emploi et le logement locatif est un phénomène qui nuit 
à l’intégration des immigrants, génère de l’injustice et mine le fonctionnement des sociétés 
multiethniques. Depuis sa fondation, la psychologie sociale s’est intéressée aux fondements 
psychologiques de la discrimination. D’une part, la Théorie des Conflits Réels propose que la 
compétition entre les groupes pour l’obtention d’une ressource limitée est la cause principale de 
la discrimination entre les groupes ethniques. D’autre part, les recherches réalisées dans le 
cadre de la Théorie de l’Identité Sociale ont démontré que la compétition pour une ressource 
limitée n’est cependant pas nécessaire pour produire de la discrimination. Elle postule que 
discriminer permet aux individus de se sentir mieux et plus confortables comme membres de 
leur groupe ethnique. Les connaissances acquises par la psychologie sociale sur les fondements 
psychologiques de la discrimination doivent être transmises aux différentes disciplines 
spécialisées dans l’étude des relations ethniques au Québec et au Canada. Une compréhension 
plus large de la discrimination contribuera à l’application de programmes d’accès à l’égalité.   
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HATHIYANI Abdulhamid 
Maîtrise, Immigration and Settlement, Ryerson University 
ahathiy@toronto.ca 
 
Underutilization and discouting of immigrants skills : Professionals on a road to driving taxis in Toronto 
 
Canadian immigration policy has largely been dominated by economic objectives with a 
commitment to long-term labour market goals. In essence the policy contends that Canada 
needs young and well educated people to sustain its economic growth. Canadian Immigration 
policy however, has been ineffective in integrating many of these highly educated and skilled 
newcomers into their own professions. As a result, professionally trained immigrants who are 
engineers, doctors, scientists and the like end up underemployed as security guards, factory 
laborers’ or taxi drivers. This research focuses on the lived experiences of professionally trained 
immigrants who drive taxis in Toronto. The findings indicate underutilization of significant 
human capital possessed by immigrants who are professionally trained. It highlights barriers 
faced to secure employment in their field of study and identifies racism as an important factor in 
this discourse. Finally, it sheds some light on directions that could help overcome these barriers 
to employment. 
 
HENDERSON Rita 
Doctorat, Anthropologie, Université de Montréal 
rita.isabel.henderson@umontreal.ca 
 
La justice sociale et la mémoire au Chili : l’émergence des voix politiques indigénistes 
 
Cette présentation fait appel à une investigation portant sur les identités politiques dans la 
région pluriethnique de l’Araucanía, Chili. De nos jours, c’est le lieu de plusieurs générations de 
colons allemands et hollandais qui sont arrivées durant le 19e siècle ; de même que des 
commerçants palestiniens qui ont migré peu après ; ainsi que divers lignages de Mapuches 
autochtones. Plus récemment, se sont ajoutés des entrepreneurs, des touristes, et des 
chercheurs de Santiago et d’ailleurs pour qui l’Araucanía représente le paysage physique du 
vieux rêve occidental de l’Utopie. Néanmoins, la réalité fait en sorte que l’Araucanía compte 
parmi les plus pauvres communautés indigènes au Chili, où l’organisation contre les injustices 
politiques et sociales est limitée. Notre communication traite de quelques études de cas où 
l’identité indigène Mapuche a été employée pour appeler à la résistance collective contre l’État 
et les intérêts corporatifs menaçant diverses communautés. Je propose que l’indigénisme 
Mapuche émergeant possède un héritage tendu, enraciné en partie dans le momentum du 
socialisme chilien des générations précédentes. L’ethnicité au Chili contemporain crée des liens 
d’appartenance tout en ayant le potentiel de diviser les groupes culturels, ce qui complique les 
moyens politiques par lesquels les acteurs locaux peuvent défendre leur bien-être collectif. 
 
HERNANDEZ BAEZ Annabel 
Maîtrise, Management, HEC Montréal 
 
Le management interculturel : Les différentes approches de l’influence de la culture sur les pratiques de 
gestion 
 
La culture nationale d’un pays influe sur les pratiques managériales des organisations. Ce qui 
signifie que différentes méthodes managériales sont utilisées dans différentes parties du monde. 
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Divers auteurs ont entrepris des études interculturelles afin d’analyser les pratiques de gestion 
par pays.  Ils ont décrit les caractéristiques des diverses cultures et l’impact de celles-ci dans les 
organisations. Ces impacts sont reflétés tant dans les structures que dans les processus 
organisationnels : mode d’élaboration et de mise en œuvre des règles et procédures, mode de 
planification, d’instauration de contrôles et mode de prise de décisions (Schneider et Barsoux, 
2003). Ainsi, ces études montrent les différents modes d’organisation du travail et de gestion 
dans les diverses parties du monde. Les chercheurs de la gestion interculturelle présentent les 
particularités de la gestion dans chaque pays en s’appuyant sur deux méthodes. Certains auteurs 
réalisent des études comparatives basées sur la construction d’échelles d’attitudes qui 
permettent de caractériser chaque culture nationale en élaborant un profil (Hofstede 1980, Hall 
1987, Troompenars 1994, House, 2004). D’autres auteurs développent des études de cas en 
utilisant une approche ethnologique (Iribarne, 1998, Hooker 2003, Hampden-Turner 2004), ils 
délaissent largement l’analyse des cultures nationales pour se consacrer aux cultures de groupes 
plus restreints. Ainsi, nous donnerons une révision de la littérature de ces études 
interculturelles afin d’expliquer l’influence de la culture sur les pratiques de gestion d’une société 
donnée, plus spécifiquement nous traiterons les cas du Québec et du Mexique. 
 
HIDAIR Isabelle 
Ph.D, Anthropologie sociale et ethnologie, Université des Antilles et de la Guyane 
Postdoctorat  
ishidair@wanadoo.fr 
 
Stigmatisation de l’immigration Créole haïtienne dans la société guyanaise 
 
En tant que département français et territoire européen sur le continent sud-américain, la 
Guyane présente une originalité géopolitique majeure. Elle attire des populations, provenant des 
pays voisins, pour lesquelles les facteurs migratoires déterminants demeurent la guerre civile, la 
dictature, la récession économique et la santé. Parmi les nombreuses et diverses populations, les 
Créoles haïtiens constituent la deuxième nationalité étrangère en Guyane. Aujourd’hui, avec 
30% d’étrangers, il se pose le problème de l’équilibre entre des communautés dans une société 
multiculturelle où les complexités socioéconomiques émergent. Les Créoles haïtiens sont les 
cibles privilégiées de la xénophobie et du racisme observés dans cette société guyanaise. 
Différentes méthodes ont permis d’analyser le problème. Tout d’abord, des entretiens semi-
directifs ont été recueillis auprès de Créoles haïtiens distingués en fonction de leur groupe 
socioprofessionnel d’appartenance afin d’obtenir un éventail d’informateurs diversifié. À cette 
série d’entrevues s’est ajouté le recueil de documents anthropologiques concernant la Guyane 
et d’études relatives aux Antilles. Ces recherches bibliographiques ont été complétées, en plus 
des études relevant d’autres disciplines, par d’autres types de sources comme les journaux, les 
romans, les médias et les discours politiques. 
 
IBRAHIM Layla 
Maîtrise, Psychopédagogie et andragogie, Université de Montréal 
layla.ibrahim@umontreal.ca 
 
Comment les enseignants transigent-ils avec la diversité ethnoculturelle dans les grandes métropoles 
canadiennes ? 
 
Les enseignants canadiens font face à de nombreux défis : professionnalisation, réforme du 
curriculum, adaptation à la conjugaison des formes de diversité, etc. Dans les métropoles 
comme Toronto, Montréal et Vancouver, ces défis se complexifient, notamment en rapport 
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avec la prise en compte de la diversité ethnoculturelle. La communication que nous proposons 
relève de notre mémoire de maîtrise, inscrit dans un projet d’envergure documentant la 
situation et l’évolution du personnel de l’enseignement des écoles au Canada. Notre recherche 
analyse, à partir de près de 200 extraits de verbatim, comment des enseignants des trois 
métropoles transigent avec la diversité ethnoculturelle des effectifs scolaires. La communication 
abordera trois volets: la représentation de cette diversité, l’adaptation des pratiques et la 
mobilisation des ressources, symboliques et matérielles. 
 
IMBEAULT Jean-Sébastien 
Ma, Sociologie, Université du Québec à Montréal 
jimbeault6@sympatico.ca 
 
L’arbitrage religieux en Ontario : les motifs du refus politique de reconnaître 
 
À partir d’une étude de cas – la question de l’arbitrage religieux telle qu’elle s’est posée en 
Ontario en 2003, et qui envisageait la création de l'Institut islamique de justice civile – notre 
communication rendra compte de quelques-unes des conclusions de notre mémoire de maîtrise. 
Nous présenterons les principaux matériaux théoriques ayant permis d’analyser cette question : 
pour ce faire, nous définirons les dimensions majeures du concept de reconnaissance 
(dialogique, politique et distributive) et envisagerons les formes que la Politique du 
multiculturalisme de 1971 et l'introduction de la Charte canadienne des droits et libertés 
donnent à cette idée. Après, avoir remis en contexte le débat autour de l'arbitrage religieux, 
nous analyserons les recommandations du Rapport Boyd ainsi que le discours du Muslim council 
of Canada au prisme du concept de reconnaissance préalablement défini. Il nous sera alors 
possible de mettre en évidence les déficits de légitimité que la demande de l’imam ontarien a 
rencontrés. Le refus politique de reconnaître fait ainsi apparaître certaines des frontières 
implicites que le multiculturalisme canadien se refuse de franchir. 
 
KALAORA Léa 
Doctorat, Anthropologie, Université de Montréal 
leakalaora@gmail.com 
 
Les fermiers blancs du Zimbabwe : Fantômes du passé, exils et « désintégration » 
 
Depuis 2000, différentes formes de déplacements forcés ont eu lieu au Zimbabwe. Le pays 
traverse également une grave crise économique et politique. Dans ces conditions, les économies 
(au sens matérielles et morales) et les identités se redéfinissent. Nous nous intéresserons au cas 
des fermiers blancs du Zimbabwe qui sont expropriés de leur ferme depuis 2000. Ces fermiers 
paraissent être triplement exilés : exilés de leur pays, exilés dans le temps (comment vivre dans 
des pays dont ils ne comprennent plus le fonctionnement) et exilés au sein de leur propre 
communauté en raison de leur dispersion. Leurs exils et nouvelles stratégies d’adaptation ne 
peuvent être compris sans une analyse approfondie des rapports ethniques en Afrique australe. 
Un brève ethnographie du Lac Kariba nous permettra de mettre en avant les rapports 
qu’entretiennent ces fermiers avec le passé d’une part, les noirs et la condition postcoloniale 
d’autre part et enfin la nature. En effet, ces fermiers ont gardé l’habitude de se retrouver à 
Kariba.  Ils tentent ainsi en revenant chaque année de réactualiser le passé, tout en arrivant à 
Kariba avec les difficultés de l’avenir et leur propre histoire personnelle singulière. Les blancs du 
Zimbabwe se trouvent-ils dans un tournant historique dont nous pourrions voir les traces à 
Kariba? 
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KASMI BAKKALI Youssef 
Doctorat, Science des religions et analyse des phénomènes interculturels, Université de Lille III 
youssef_kasmi@yahoo.fr 
 
Identité ethnoreligieuse chez les jeunes immigrants de la deuxième génération : le cas des jeunes 
musulmans au Québec 
 
Au cours des dernières décennies, La société québécoise a connu une transformation 
démographique sans précédent sur le plan ethnoreligieux, laquelle d’ailleurs a engendré un 
renouvellement quasi total du champ des études ethniques. Dans cette situation de 
transplantation migratoire, l’appartenance religieuse  retrouve de l’importance et en vienne à 
jouer un rôle de « patrie portative », même pour les exilés qui ont pris distance à l’égard de leur 
appartenance confessionnelle initiale. Cette communication aborde notamment le rapport des 
jeunes québécois de confession musulmane à la religiosité et à leurs appartenances ethnique. 
L’objectif principal de cette contribution est de cerner le rôle de l’appartenance confessionnelle 
et de l’origine ethnique en tant qu’éléments identitaires chez les jeunes musulmans représentant 
la deuxième génération des immigrés au Québec. 
 
LAMARRE Stéphanie 
Ma, Anthropologie, Université de Montréal 
stephanie.lamarre@umontreal.ca 
 
Théâtre d’intervention à Montréal et sensibilisation au racisme : une réflexion anthropologique 
 
Cette communication s’inspire de ma recherche réalisée dans le cadre de ma maîtrise, plus 
précisément de mon travail de terrain et de seize entrevues effectuées au sein d’UTIL (Unité 
théâtrale d’intervention loufoque).  En 2005, UTIL a recruté des Montréalais d'origines 
ethniques diverses afin d’accomplir des créations artistiques pour dénoncer les préjugés et la 
discrimination raciale.  Ces jeunes adultes, comédiens amateurs bénévoles, ont posé un regard 
critique sur les dysfonctionnements de leur société.  Plusieurs facettes sont intéressantes dans 
l’étude de ce genre de théâtre, pour ma part je me suis interrogée sur le pourquoi et le 
comment de l'utilisation du théâtre comme outil d'interventions afin de provoquer une prise de 
conscience chez le public et, plus largement, d’amorcer des changements sociaux.  Mon analyse 
de cette activité théâtrale a mis l’accent sur l’implication locale et la perspective globale qu’elle 
exige et sur l’intégration du discours et du corps à travers ce médium artistique.  De plus, ce 
théâtre, en permettant aux participants de rencontrer les spectateurs, crée de nouveaux liens 
sociaux.  Finalement, je suis arrivée à la conclusion que les émotions et l’imagination des 
participants jouaient un rôle clé dans leur compréhension des enjeux liés au racisme et leur 
recherche de solutions possibles. 
 
LANDES Xavier 
Doctorat, Philosophie, Université de Montréal 
xavier.landes@umontreal.ca 
 
La neutralité est-elle mauvaise pour la diversité ? 
 
Il est de coutume, tout au moins au sein d’une certaine littérature, d’estimer que la neutralité, 
d’inspiration libérale incarnerait une menace pour la diversité, qu’elle soit culturelle, ethnique, 
religieuse… En fait, il lui est reproché deux choses distinctes. La première est d’inspirer des 
politiques publiques qui se révèleraient aveugles aux inégalités et discriminations que subiraient 
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nombre de communautés en raison de certaines de leurs spécificités. En fait, le postulat que 
l’État doit demeurer neutre face aux diverses conceptions du bien conditionnerait les autorités 
publiques à refuser de prendre en considération des sources majeures d’injustice telles que 
l’appartenance et l’identité. Par ailleurs la neutralité libérale est accusée de faire le jeu de 
l’uniformisation culturelle. Nous tenterons donc de démontrer que, loin de conduire à un 
aplanissement des différences, la neutralité libérale représente un moyen puissant de protéger, 
voire de renforcer, le pluralisme de nos sociétés. De manière plus précise, la neutralité de 
justification – i.e. celle s’employant à dégager les arguments a minima pouvant être idéalement 
acceptés par tous quant à la justification des politiques publiques – sera discutée en détail afin de 
prouver qu’il s’agit bien d’une tentative de garantir la diversité intrinsèque des sociétés 
démocratiques. 
 
LAVOIE Constance 
Doctorat, Études intégrées en éducation, Mc Gill University 
constance.lavoie@mcgill.ca 
 
Dialogue interculturel : enseignement bilingue au Burkina-Faso 
 
Les différentes idéologies coloniales ont influencé l’espace accordé aux langues africaines dans 
les systèmes éducatifs. Bien que le multilinguisme soit un trait inhérent des sociétés 
subsahariennes, la grande majorité des pays utilisent seulement l’ancienne langue coloniale pour 
l’administration publique et l’éducation. Le Burkina Faso est un bon exemple du multilinguisme 
qui caractérise les pays d’Afrique subsaharienne. Le Burkina Faso compte 59 langues différentes. 
Le français demeure cependant la langue officielle, bien que parlée seulement par 10-15 % de la 
population. Le Burkina Faso expérimente l’éducation bilingue depuis 1994. L’éducation bilingue 
signifie que l’enfant débute sa scolarité dans la langue qu’il comprend et transfert graduellement 
vers le français. L’auteur cherche à savoir si l’éducation bilingue est plus que l’addition d’une 
langue. Cette communication présente les méthodes pédagogiques des écoles bilingues et celles 
des écoles unilingues burkinabè. Les données proviennent de l’expérience d’enseignement dans 
une école primaire publique de mars à juin 2003, de deux mois d’observations en classes 
bilingues et de 18 entretiens semi-dirigés avec des anciens élèves en 2006. La communication 
permettra de réfléchir sur la question suivante: Quel est l’impact du dialogue interculturel 
permis dans les écoles bilingues sur la société burkinabè? 
 
LIVERSAGE Anika 
Postdoctorat, Department of children, integration and equal opportunity, The Danish National 
Institute of Social Research 
ani@sfi.dk 
 
« Why don’t they integrate ? » - life stories of Turkish marriage migrants in Denmark 
 
After migrating, immigrants are expected to “integrate”– gradually acquire new language skills, 
forge social ties with host country citizens, and partake in the labour market. Using Turkish 
marriage migrants as a case, this paper investigates what impeeds this process as data shows that 
Turkish women often don’t comply to the above-mentioned pattern. Based on life-story 
interviews and survey information, the study examines impeeding mechanisms in the ethic 
enclaves as well as in the host society. First, a strongly gendered division of work within the 
Turkish community restricts women in their mobility, for reasons of chastity as well as  
expectations of female care work. These norms are mediated through households and co-
habitation with husband’s kin plays a central role. Second, the Danish labour market is not only 
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highly segregated by gender but also has has high entry requirments. Thus the wage work 
available to these women is of little value for learning local language skills and forging social 
relations. Consequently, the women are left on the margins of their new society, with little 
possiblity of “integrating”, in spite of their own aspirations to this end. 
 
Who cares ? The role of networks in reconciling work and family needs of immigrant mothers 
 
While networks are central for immigrants’ access to work, these networks often serve 
different functions for men and women. Combining survey information and life story interviews 
with Turkish women in Denmark, this paper demonstrates that even though networks here, 
too, are important in accessing work, they play an even more crucial role in managing family 
care needs.  Coming from Turkey, where the gender ideology supports a “male breadwinner / 
female home-maker” model, the women find themselves in a host-society, where a “dual 
earner” model necessitates female work entry, but where the women cannot benefit much from 
the available state-subsidized child care. This is due to a labour market – segregated along lines 
of ethnicity as well as gender – where the women must largely contend with working outside 
normal office hours. As a solution, the women draw on female networks of community and kin 
to care for their children. These arrangements differ depending on e.g. household type and life 
cyclus stages. Such network solutions bring to view the heavy demands for – paid as well as 
unpaid – labour such women face, the lack of welfare state provisions for their needs, and the 
positive role played by proximity in co-ethnic residential areas. 
 
MARSOLAIS Mélanie 
Maîtrise, Psychopédagogie et andragogie, Université de Montréal 
melanie.marsolais@promis.qc.ca 
 
La collaboration école-famille-organismes communautaires au service de la réussite scolaire 
 
La présente communication vise à rendre compte d’une recherche tentant de répondre à la 
question suivante : Comment l’articulation école-organisme communautaire permet d’influencer 
positivement la réussite scolaire des élèves issus de familles immigrantes et de milieux 
défavorisés? Sera ainsi abordée l’articulation d'un projet école-organismes communautaires qui 
se réalise à Côte-des-Neiges, pour ensuite s’attarder à explorer l’impact de cette articulation à 
partir du point de vue des différents acteurs impliqués dans ce projet, tels que l’élève allophone 
en difficulté scolaire qui reçoit un service de soutien scolaire dans un organisme communautaire, 
les parent(s) de l’élève, les intervenants bénévoles et professionnels en soutien scolaire dans le 
milieu communautaire, ainsi que l’école (direction, enseignant(e)s et agente de milieu). 
 
MEKDJIAN Sarah 
Doctorat, Géographie, Université Paris X – Nanterre 
mekdjian_s@hotmail.com 
 
Diaspora, ethnicité et sous-etnicité. Le cas des Arméniens aux Etats-Unis 
 
Les Arméniens s’auto-représentent et sont désignés comme membres d’une diaspora. La 
définition de « diaspora » est problématique, allant d’une conception essentialiste, fondée sur 
une ethnicité englobante, à une conception élargie des phénomènes de dispersion. La question 
de l’ethnicité d’un groupe en diaspora est particulièrement complexe. Les discours diasporiques 
se fondent d’abord sur l’existence supposée d’une catégorie ethnique unique : ici l’ethnicité 
arménienne. Mais il est nécessaire de constater que les membres de la diaspora arménienne sont 
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très difficilement catégorisables sous cette seule bannière. Une enquête qualitative, par récits de 
vie, réalisée auprès de membres de la communauté arménienne à Los Angeles pendant deux 
mois au printemps 2006, permet de comprendre la tension entre un discours collectif 
unificateur et une multiplicité d’appartenances individuelles. Notre approche géographique 
permet de comprendre les liens étroits entre les « Arméniens » et leurs multiples territoires de 
référence, dont Los Angeles. Ces derniers constituent autant de sources d’identifications. La 
comparaison entre les diverses auto-désignations des « Arméniens », leurs catégorisations par le 
recensement américain et la municipalité de Los Angeles, ainsi que leur image auprès des 
habitants de la ville, doit montrer que l’ethnicité diasporique, souvent présentée comme 
englobante, est avant tout composite. 
 
MÉNARD Charlette 
Maîtrise, Éducation, Université du Québec à Montréal 
etude81@yahoo.ca 
 
Les représentations sociales des troubles du comportement d’élève en classe d’accueil du secondaire : 
points de vue d’enseignants 
 
La diversification de l’immigration et les changements de la composition de la population scolaire 
montréalaise m’ont amené à m’intéresser aux élèves nouvellement arrivés au Québec. Je 
travaille donc sur Les représentations sociales des troubles du comportement d’élève en classe 
d’accueil du secondaire : points de vue d’enseignants, de la direction, des parents et d’élèves. 
Cette étude décrit les défis d’adaptation et d’intégration auxquels font face les élèves nouveaux-
arrivants. Le cadre théorique propose une recension d’écrits sur les représentations sociales 
relativement aux troubles du comportement. De ce cadre théorique découlent donc deux 
objectifs :1) identifier les représentations sociales, selon divers acteurs scolaires, des troubles du 
comportement d’élèves du secondaire en classe d’accueil ; 2) catégoriser ces différentes 
représentations sociales des troubles du comportement.  La pertinence de cette étude repose 
sur une meilleure lecture des troubles du comportement tels que définis par chaque catégorie 
d’acteur. Subséquemment, ce mémoire contribue à une meilleure communication inter-acteurs 
scolaires et à une intégration scolaire adaptée aux adolescents nouveaux-arrivants.  Ce mémoire 
se veut également une recherche exploratoire, descriptive s’inscrivant dans le paradigme 
qualitatif. Dans le cadre de ma présentation, j’aborderai précisément l’aspect des 
représentations sociales des troubles du comportement de la perspective des enseignants. 
 
MESSÉ Jean-Marie 
Ma, Service social, Université de Sherbrooke 
bessongjm@yahoo.fr 
 
Propositions pour une sortie de la dichotomie Eux/Nous dans l’intervention interculturelle 
 
La dichotomie eux/nous  induirait un accompagnement social de la clientèle sur la base non pas 
des problématiques  socio-économiques, mais des origines culturelles. Nous proposons 
l’évacuation de cette approche culturaliste, de l’intervention interculturelle. Pour cela, nous 
procédons par la critique du culturalisme et par l’exposé de l’antériorité  du concept de la 
dichotomie.  En effet, celui-ci est déjà perceptible dans les relations  entre le Canada et le 
Québec comme il  le sera aussi entre les francophones et les anglophones du Québec. Le 
concept de famille en difficulté nous permet d’affirmer que les familles immigrantes et 
québécoises au-delà des trajectoires de vie divergentes, connaissent des situations socio-
économiques similaires. À partir  de ces informations, nous suggérons à proximité des modèles 
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d’intervention, des propédeutiques à une intervention dans un contexte interculturel. 
Concrètement, nous présentons les vertus heuristiques du récit de vie et des histoires pour 
enfants. 
 
MILICIC Nikola 
Maîtrise, Centre for European, Russian and Eurasian Studies, University of Toronto 
n.milicic@utoronto.ca 
 
From Peasants to Patriots : The Construction of National Identities in Macedonia, 1913-1991 
 
“Here a people are living who themselves do not know whether they are Serbs or Bulgars, 
…who are in fact like flour with which one can bake every cake one wishes once the question 
of citizenship has been decided,”  concluded Swedish scholar Rudolf Kjellen in 1916 about the 
state of national consciousness in Macedonia.  Indeed, in period between 1870-1991, there were 
four distinct attempts at constructing the national identity of Slav population in Macedonia: 1) 
1870-1913, the struggle between embryonic Kingdoms of Serbia, Bulgaria and Greece; 2) 1913-
1941, the creation of South Serb, or Mountain Serb, identity as an attempt to Serbianize the 
population, 3) 1941-1944, propagation of Greater Bulgarian idea and 4) 1944- present, the 
construction of Macedonian identity. This paper will focus on the construction of South Serb 
and Macedonian identities. In both cases of South Serb and Macedonian identity, the role that 
the state played in the process is paramount. The formulation of the nation was essentially a 
top-down process with state or later, party-state conceiving, agitating and enforcing  new 
identities in pursuit of its political goals. Further, the educational system, the state-sponsored 
intellectuals, the state-controlled media, and security apparatus,  were all used as instruments in 
the process of construction. In both cases, the policy was composed of soft policies, such as 
promotion of the official image, and hard policies, such as the suppression of the alternative 
views. In both first and second Yugoslavia, the suppression was carried out through employment 
of violent methods, such as harassments, arrests, and extra-judicial executions; even tough, on 
the smaller scale in Socialist Yugoslavia. Lastly, there was a major difference in the nature of the 
two identities. The South Serb identity was essentially an appendage to the larger Serb identity 
due to its assimilationist mission, and hence, can be construed as inferior in core-periphery 
relationship. On the other hand, the Macedonian identity was constructed as endogenous or 
unique, giving it a more powerful impetus at the time of its creation and securing its relative 
success. From the research that I have done for this paper, I would be able to present on any of 
the following topics which relate to your centre’s research poles: 1) construction of Macedonian 
language, official history and ethno- symbols (Language and Ethnic Diversity pole) ;  2) Hard 
policies (Insertion, Acculturation   and Discrimination pole) and 3) general comparative 
approach between “First” and “Second” Yugoslavia (Ethnicity, Places and Territories pole).   
 
MONTARULI Elisa 
Doctorat, Psychologie, Université du Québec à Montréal 
montaruli.elisa@courrier.uqam.ca 
 
Identification linguistique et culturelle et orientations d’acculturation au Pays Basque 
 
Cette étude utilise le modèle d’acculturation interactif (Bourhis et.al.,1997) pour évaluer 
l’endossement des orientations d’acculturation de la communauté d’accueil basque (N=455) non 
seulement envers des groupes d’immigrants « valorisés » et « dévalorisés », mais aussi envers la 
majorité nationale castillane établie au Pays Basque. Les résultats indiquent que l’endossement 
des orientations d’acculturation des membres de la communauté d’accueil basque s’identifiant 
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fortement à la langue et la culture basques (N=245) varie selon les groupes cibles. Ces individus 
ont des orientations moins individualiste et plus assimilationniste, ségrégationniste et 
exclusioniste envers les membres de la majorité nationale castillane qu’envers les immigrants « 
valorisés » néerlandais et « dévalorisés » marocains. Ces orientations d’acculturation, plus 
favorables envers les immigrants internationaux qu’envers la majorité nationale, sont le reflet 
d’un lourd passé de conflits interculturels entre les Basques et les Castillans. Toutefois, les 
résultats indiquent aussi que les membres de la communauté d’accueil du Pays Basque 
s’identifiant fortement à la langue et la culture basques endossent autant l’intégrationnisme 
envers les trois groupes cibles. 
 
MORISSETTE Karine 
Doctorat, Histoire, Université Laval 
karine.morissette.1@ulaval.ca 
 
La dynamique relationnelle dans la situation d’interprétariat : l’expérience des interprètes, des 
immigrants allophones et des intervenants 
 
Différents facteurs peuvent influencer le déroulement d’une intervention réalisée en présence 
d’un interprète.  Parmi ceux-ci, nous retrouvons les sentiments de menace identitaire qui sont 
susceptibles d’être ressentis par les trois acteurs sociaux qui participent à la situation 
d’interprétariat, soit les intervenants, les immigrants allophones et les interprètes.  À partir 
d’entretiens semi-dirigés effectués auprès d’interlocuteurs appartenant à ces trois catégories 
d’acteurs sociaux, la présente communication s’intéresse, d’une part, à identifier différents 
sentiments de menace identitaire qui ont été ressentis lors de situations d’interprétariat; et 
d’autre part, à analyser l’influence de ces sentiments sur la communication établie entre les 
personnes en présence ainsi que sur le déroulement de l’intervention réalisée.  En tenant 
compte de ces sentiments et de leurs répercussions, il est pertinent d’étudier comment 
l’interprète, qui agit comme un médiateur interculturel, peut les atténuer pour favoriser la 
compréhension réciproque et l’adaptation mutuelle chez les personnes qui participent à cette 
situation particulière de communication interculturelle. 
 
NANTEL Annie 
Maîtrise, Anthropologie, Université de Montréal 
ackeegal@hotmail.com 
 
L’insertion socio-économique des entrepreneurs immigrants dans la région de Mont-Laurier : analyse des 
caractéristiques générales et des facteurs différentiels 
 
Immigration, insertion et entrepreneuriat sont des termes qui sont sensiblement différents selon 
qu’on les applique à la ville ou à la région. Tout en se questionnant sur la nature de ces 
différences contextuelles, ce mémoire sur les entrepreneurs immigrants dans la région de Mont-
Laurier, où se côtoient petite ville régionale et ruralité, cherche à connaître les modalités 
d’insertion socio-économique de ces entrepreneurs. Il s’appuie sur les résultats de 10 entrevues 
semi-dirigées auprès de 15 entrepreneurs immigrants (5 couples et 5 individus) de diverses 
origines ethniques installés dans la région de Mont-Laurier depuis au moins 3 ans. En plus, de 
révéler certaines caractéristiques générales comme l’implication commune des conjoints et la 
complémentarité des tâches de l’homme et de la femme dans l’entreprise, l’analyse des données 
a également dévoilé certaines différences à l’intérieur du groupe des entrepreneurs reliées à des 
facteurs tels que l’origine ethnique, l’âge, le genre, la durée de résidence et le type d’entreprise, 
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certains de ces facteurs influencent entre autres le rôle de la famille dans l’insertion socio-
économique des entrepreneurs immigrants de la région. 
 
NICOLLIN Laura 
Licence en Éducation, Université de Genève 
lauranicollin@hotmail.com 
 
Aborder la diversité auprès des élèves du primaire : de la parole aux actes. Étude de cas dans une école 
active 
 
Cette recherche tend à percevoir, d'un point de vue général, ce qui est mis en place dans les 
écoles genevoises quant à l'ouverture au pluralisme chez les élèves quelque soit leurs origines. 
La problématique large en jeu ici porte sur les pratiques des écoles et plus particulièrement des 
enseignants face à la prise en compte de la diversité culturelle. Ce mémoire est une étude de cas 
qui s'intéresse à un cas concret, celui de l'Ecole de la Découverte (école privée genevoise faisant 
partie de l'AGEP) qui a mis en place durant l'année scolaire 2005-2006 un projet annuel sur le 
multicuturalisme. Le but de cette recherche réside dans le fait de savoir si les moyens mis en jeu 
dans cette école afin de traiter les différentes cultures ou d'ouvrir les élèves à la pluralité 
fonctionnent par rapport aux objectifs de départ des enseignants et par rapport également à ce 
qu'on attend de pertinent comme résultat. C'est pourquoi le présent travail cherche à évaluer 
les objectifs plus précis d'une enseignante et des activités mises en place ainsi que les 
apprentissages et ressentis des élèves en fonction précisément des objectifs et activités. 
 
NONO WAMBO Eddy Michel 
Doctorat, Faculté de l’aménagement, Université de Montréal  
eddywambo@gmail.com 
 
Le fait ethnique et la création des structures de dialogue de gestion de la santé à Douala au Cameroun 
 
La pratique des Soins de Santé Primaires, dans plusieurs pays africains a vu l’adoption d’une 
approche décentralisée de gestion des services de santé favorisant la naissance des structures de 
dialogue parallèlement à la création du système de santé de district. Les structures de dialogue 
qui constituent des espaces de participation communautaire sont confrontées en milieu urbain 
au défi de la représentativité des diverses ethnies qui cohabitent dans les quartiers. À Douala, ce 
défi est d’autant plus  élevé qu’elle est la plus grande ville du Cameroun et ses quartiers 
«populaires» se caractérisent par un cosmopolitisme et une production qui met en interaction 
régulière des ethnies dites «allogènes» et «autochtones». La zone Nylon à la périphérie de la 
cité sert de cadre à l’analyse de l’expérience de la mise en place des structures de dialogue lue à 
la lumière des nouvelles dispositions institutionnelles qui instrumentalisent le fait ethnique dans 
ce pays qui cherche en même temps à adopter les critères de construction d’un État moderne. 
L’analyse repose essentiellement sur les documents et les extraits d’entrevues auprès des 
informateurs clés et révèle que si les efforts de démocratie participative sont à louer, la 
complexité du processus peut aussi la desservir. 
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PELLETIER Émilie 
Maîtrise, Communication, Université de Montréal 
emilie.pelletier.1@umontreal.ca 
 
Langue et espace public : exploration de la “langue publique commune” 
 
La plupart des États démocratiques ne cherchent plus à supprimer la pluralité des langues 
parlées sur leur territoire : leurs politiques linguistiques ne portent généralement que sur 
l’espace public. Néanmoins, une réflexion sur l'usage d'une seule langue publique semble générer 
un malaise, car elle s'éloigne du paradigme de diversité actuellement dominant dans la littérature 
sociolinguistique et anthropologique. C’est peut-être pour cette raison que l'on a peu réfléchi la 
question du partage d'une même langue publique par des individus de langues diverses. Seuls de 
rares auteurs se sont ainsi penchés sur la question d'une langue publique « commune », et ceux-
ci ont bien peu défini la conception du domaine public soutenant leur réflexion. La présente 
communication vise donc à faire le point sur les réflexions déjà engagées, passant d'abord 
brièvement en revue diverses conceptualisations de la sphère publique (réfléchie comme lieu, 
concret ou abstrait, ou comme processus) avant d'étudier plus longuement les conceptions de la 
langue publique élaborées dans la littérature, principalement au cours des dix dernières années. 
Il en ressort que malgré le peu de travaux existants sur le sujet, ceux-ci sont les premiers pas 
d'une exploration théorique absolument nécessaire à tout questionnement sur la place des 
langues dans l'espace public. 
 
PINARD SAINT-PIERRE Fabrice 
Maîtrise, Psychologie, Université de Montréal 
fabrice_p_s_p@hotmail.com 
 
Changements sociaux et mécanismes de comparaison au niveau du groupe : changements amenés par 
les individus et changements causés par le système 
 
Les changements sociaux créent un déséquilibre dans le système social (Katz, 1983). Ce 
déséquilibre menace les identités ethniques des individus qui, pour s’adapter, comparent la 
situation présente de leur groupe ethnique avec le passé (comparaisons temporelles) ou avec un 
autre groupe ethnique (comparaisons sociales). Il existe différents types de changements 
sociaux, dont les changements causés par le système et les changements amenés par les 
individus (Rogers, 2003). Nous formulons l’hypothèse que ces deux types de changements 
sociaux stimulent différents types de comparaisons, soit temporelles ou sociales. Nous 
proposons que les changements causés par le système stimulent les comparaisons temporelles, 
en mettant l’accent sur l’égalité des groupes au niveau du contrôle sur les changements sociaux. 
Nous proposons également que les changements amenés par les individus stimulent les 
comparaisons sociales, en mettant l’accent sur les différences intergroupes au niveau du 
contrôle sur les changements sociaux. Deux études ont été réalisées auprès d’étudiants 
universitaires kirghiz (N=225; questionnaires) et d’étudiants universitaires québécois (N=75; 
laboratoire). Les résultats ont été évalués au moyen d’analyses acheminatoires et de variance. 
Les hypothèses ont été partiellement confirmées, permettant une meilleure compréhension de 
l’impact des changements sociaux profonds sur les mécanismes de comparaison au niveau du 
groupe. 
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QUÉRIN Joëlle 
Maîtrise, Sociologie, Université de Montréal 
joelle.querin@umontreal.ca 
 
Égalité citoyenne et « gestion » de la diversité : aux sources de la controverse sur l’accommodement 
raisonnable 
 
Les accommodements raisonnables consentis pour motifs religieux sont à l’origine d’une 
controverse grandissante au Québec. Dans cette communication, il s’agira d’explorer des pistes 
pouvant expliquer les réactions exprimées dans les journaux et les tribunes téléphoniques. Dans 
un premier temps, l’obligation d’accommodement raisonnable sera située dans le cadre du débat 
philosophique sur la définition de l’égalité citoyenne, qui oppose les tenants d’une citoyenneté 
universaliste à ceux d’une citoyenneté différenciée. Seront ensuite présentées les origines 
juridiques de l’obligation d’accommodement au Canada. L’examen des différents cas judiciarisés 
et médiatisés permettra de dégager certaines tendances et évolutions. Les changements dans le 
type de demandes, dans le domaine d’application et dans l’affiliation religieuse des plaignants sont 
à prendre en considération dans l’explication des réactions suscitées par l’accommodement 
raisonnable dans la population. Finalement, il sera question du point de vue exprimé par certains 
intellectuels quant à la légitimité d’un débat public sur cette question. Ces constats permettront 
de poser la controverse sur l’accommodement raisonnable comme objet d’étude en tant que cas 
exemplaire de dénonciation sociale. Nous croyons qu’une telle approche favorisera une 
meilleure compréhension des principes sur lesquels les acteurs du débat public s’appuient 
pour exprimer leur désaccord et réclamer justice. 
 
RACHIDI Fauzia 
Doctorat, Sciences religieuses, École Pratique des Hautes Études 
fauziarachidi@hotmail.com 
 
La représentation du voile dans la presse en France et au Québec, 1989-2005 
 
L'affirmation de l'expression religieuse des élèves musulmanes à travers le port du voile 
islamique est une revendication qui revient souvent sur le devant de la scène médiatique 
notamment en France et au Québec. Nous avons comparé ces revendications à travers la presse 
quotidienne. En adoptant une logique de l'éventail des presses écrites, que nous avons manipulé 
comme un outil d'analyse et un système de représentations collectives, nous avons tenté de 
mettre en exergue l'évolution du regard porté sur le voile entre 1989 et 2004 en France et au 
Québec entre 1994 et 2005. Nous avons également comparé et évalué les pratiques laïques dans 
ces deux sociétés distinctes. Les représentations du voile en France et au Québec se fondent 
sur des arguments semblables. Le voile est perçu comme une menace avec trois niveaux de 
lecture : une menace religieuse à l'égard de la laïcité, une menace politique (islamiste) face à la 
démocratie et enfin une menace sexiste face à l'égalité homme/femme. Pourtant malgré la 
convocation d'arguments identiques, la hiérarchisation des valeurs n'est pas la même. Et même si 
les décisions politiques sont dans un premier temps relativement proches, cette hiérarchisation 
va peu à peu entraîner un traitement différent de ce phénomène. 
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RICHARD Eric 
Doctorat, Anthropologie, Université Laval 
ericrichard@vif.com 
 
Une identité vietnamienne transnationale ? Le cas des Viéto-Montréalais 
 
Dans les années 1980-90, des auteurs ont proposé une approche renouvelée des migrations 
internationales en les resituant dans le cadre du «transnationalisme». Basch et al. (1994) ont 
ainsi défini la transnationalité comme le processus, lié à la mondialisation, par lequel les immigrés 
développent et entretiennent des relations sociales multiples qui lient leurs sociétés d’origine et 
de réinstallation. Les immigrés élaborent ainsi des champs sociaux qui se fondent sur des 
interconnections multiformes et constantes transcendant les frontières internationales. Dans le 
cas des Viéto-Montréalais, ces relations concernent surtout des individus et leur famille, mais 
aussi, dans une moindre mesure toutefois, des organisations se trouvant au Vietnam et dans 
plusieurs autres pays. Ces liens contribuent-ils à développer une identité transnationale? Cette 
communication se base sur des entrevues semi-dirigées menées avec 16 jeunes vietnamiens de la 
seconde génération lors de ma recherche de maîtrise et avec 25 Vietnamiens âgés de 18 à 87 
ans dans le cadre du projet Social Cohesion and International Migration in a Globalizing Era 
(York University 2003). Les données montrent que les Viéto-Montréalais n’expriment 
généralement pas un sentiment d’appartenance à une communauté vietnamienne transnationale. 
Ils ont plutôt adopté une identité mixte (vietnamienne et canado-québécoise) faisant référence à 
diverses appartenances: professionnelle, économique, religieuse, politique, ethnique, etc. 
 
 
ROBERGEAU Dania 
Maîtrise, Psychopédagogie et andragogie, Université de Montréal 
robergeaudania@yahoo.fr 
 
Des élèves d’origine haïtienne en situation de réussite scolaire 
 
Nous avons pendant longtemps entendu parler de la communauté haïtienne dans une optique 
d’échec, d’élève à risque, d’abandon scolaire et de bien d’autres problèmes. Ce constat nous a 
poussée à faire le choix d’un mémoire sur des élèves de cette communauté qui réussissent, pour 
contribuer à déconstruire une image multistigmatisée, à proposer des modèles de réussite, à 
révéler des facteurs susceptibles de juguler l’échec scolaire chez ceux qui sont en difficulté. 
Notre recherche, de type qualitatif dans 2 écoles secondaires à Montréal, traite des Regards 
croisés sur la trajectoire scolaire d’élèves d’origine haïtienne en situation de réussite scolaire. 
Dans cette communication, nous présentons le regard des élèves sur leur propre mobilisation, 
celle de leurs parents, celle des enseignants et autres protagonistes de leur vécu scolaire. 
 
SÉKINÉ Anaïs 
Maîtrise, Sociologie, Université de Montréal / Université Marc Bloch de Strasbourg 
anaislei@free.fr 
 
Le signe et le sens. Essai d’analyse de la relation à la « différence » à partir de l’exemple juif 
 
Cette communication interroge ce que l’affirmation d’une différence suscite quand celle-ci n’est 
pas portée par le signe visible et essentialisé qui permet de reconnaître l’autre d’un regard et de 
s’en différencier. La différence naît de la relation et non d’une catégorisation statique, il s’agira 
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d’observer comment les minorités juives d’Europe dans leurs conditions disparates et leur 
similitude apparente avec le majoritaire blanc et chrétien ont néanmoins représenté une 
catégorie générale d’altérité et la mise en place de mesures radicales. S’inspirant des courants 
post-colonialistes et post-marxistes et d’une lecture attentive de l’histoire et de l’historiographie 
juive, l’étude portera sur les fondements traditionnels politiques et idéologiques de la nation 
juive, ses accommodements et ses conséquences sociales en terres chrétiennes. Puis nous 
verrons comment l’interprétation de l’universalisme des Lumières en France et en Allemagne a 
bouleversé l’agencement des frontières conjoncturelles de la minorité juive accédant à la 
citoyenneté individuelle. Nous terminerons par les significations et effets de la « libération 
nationale » dans un contexte d’oppression aiguë. La mise en relation de ces éléments laisse 
entrevoir que l’universalisme tend plus à uniformiser et inclure en semblable qu’il ne reconnaît la 
diversité. Le sens abstrait de l’universel se confond dès lors dans un signe concret d’uniformité. 
 
TREMBLAY Stéphanie 
Maîtrise, Sociologie, Université du Québec à Montréal 
stremblay33@hotmail.com 
 
École, religions et formation du citoyen : le cas du Québec 
 
En raison de sa position limitrophe entre la sphère publique et la sphère privée et son 
rôle central dans l’éducation à la citoyenneté, l’institution scolaire constitue un lieu 
névralgique de prise en compte de la diversité, culturelle et religieuse. Par exemple, au 
plan du curriculum scolaire, le gouvernement du Québec a prévu la mise en place d’un 
nouveau programme d’éthique et de culture religieuse (2008) en lieu et place des 
programmes d’enseignement religieux confessionnels (catholique et protestant). Ce 
programme conçu dans une perspective citoyenne est déjà l’indice d’un certain 
changement dans le rapport à l’altérité de même que dans la conception du vivre-
ensemble. Ainsi, dans ma présentation, je propose dans un premier temps un survol 
historique des grands jalons du processus de laïcisation de l’école québécoise suivi d’un 
aperçu des orientations normatives du nouveau programme d’éthique et de culture 
religieuse. J’enchaînerai ensuite sur la signification sociologique d’un tel changement dans 
l’éducation à la religion et je tenterai de mettre en lien l’émergence d’un enseignement 
civique de la religion et l’érosion des représentations ethniques de l’identité nationale. Je 
terminerai en signalant la présence d’un paradoxe entre l’apparente ouverture affichée 
dans les orientations ministérielles du programme et le tollé médiatique relatif aux 
«accommodements raisonnables».  
 
TRIKI-YAMANI Amina 
Ph.D, Éducation, Université Paris X-Nanterre 
Postdoctorat, Centre d’études ethniques des universités montréalaises 
trikiamina@yahoo.fr 
 
Foulard islamique à l’université française : conflits des savoirs chez les étudiantes musulmanes portant le 
foulard islamique 
 
Notre intervention portera sur les résultats de l’analyse clinique des entretiens non-directifs  
réalisés dans le cadre de notre recherche de doctorat ayant pour objet les savoirs et le rapport 
aux savoirs d’étudiantes françaises musulmanes, d’origine maghrébine, vivant en France, et dont 
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la particularité est de porter le foulard islamique ou le hidjab. Nous avons constaté que les 
conflits des savoirs, internes et interpersonnels, n’étaient pas les mêmes, selon que les jeunes 
femmes aient porté le hidjab alors qu’elles étaient encore au collège ou qu’elles l’aient revêtu 
une fois arrivées à l’université. Ces conflits dépendent plus particulièrement de leur parcours 
scolaire et de leur cheminement spirituel. Le conflit interne est souvent le siège de l’opposition 
entre des excitations psychiques internes et externes dans la période d’attente du processus de 
la prise du hidjab. C’est l’adoption du hijab qui résout le conflit interne. D’un point de vue 
clinique, le foulard est assimilé à une enveloppe de protection qui vient renforcer l’enveloppe 
psychique telle que décrite par Didier Anzieu (1995). En revanche, il est souvent à la source du 
déclenchement des conflits interpersonnels chez ces étudiantes, car l’affichage de leur religiosité 
cache un islam, peut être intellectualisé, mais empreint d’une idéologie fondamentaliste 
dangereuse aux yeux de la majorité française.  
 
VANDERLINDEN Cliff 
Doctorat, Political Science, University of Toronto 
cliff.vanderlinden@utoronto.ca 
 
The Myth of Social Liberalism : Framing “Religious” versus “Secular” Ideologies in Political Discourse 
 
This paper aims to establish an interpretation of contemporary liberalist ideology which is 
paradigmatically comparable to religious ideology.  Using a discursive approach, I will argue that 
the ideological elements developed within the liberalist tradition are sufficiently equivalent for 
purposes of comparative analysis to those of various religious traditions. An interpretation 
which equalizes liberalist and religious ideologies for interpretation at the analytical level does 
not suggest that they can be, in fact, conflated.  Significant distinctions remain between liberalism 
and religion, such as the notion of divinity or supernatural elements in the latter.  However, for 
the purposes of this analysis, it can be argued that, in the absence of divinity, other ‘belief 
structures’ are forged. This argument creates an entry-point for critiques of liberalism vis-à-vis 
ideological traditions rooted in religious contexts.  It permits for the application of criticisms 
leveled against religious ideology – including assumptions of ideological superiority and doctrines 
of cultural preservationism – to be inverted and considered within the context of liberalist 
ideological frameworks. This approach marks a significant analytical contribution to discourses 
around religion and ethnicity as it forwards a normative theoretical foundation for re-evaluating 
ideas around religious and ethnic conflict. 
 
WONG Alan 
Doctorat, School of Graduates Studies, Concordia University 
adwong@3web.net 
 
Who is Asian ? Representing a Panethnic Continent in Community Activism 
 
Many institutional discourses have imposed a singularized identity on those in North America 
with Asian origins, yet this belies the ethnoculturally pluralistic composition of the immigrants 
from that area of the world and their descendents. Such racial lumping denies them the 
opportunity to draw attention to issues of concern specific to their individual communities. At 
the same time, situations may arise that necessitate a cooperative effort among Asians that 
transcends their particular ethnicities. Within activist circles, panethnic theory has enabled 
politically-minded Asian North Americans to re-imagine their community as one comprised of 
numerous different cultures and races that can come together in instances when a larger show 
of force is required. In this paper, the author employs participant observation methodology 
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framed by post-colonial and critical race theories to show how panethnicity has influenced the 
development, activities, and operations of Gay and Lesbian Asians of Montreal (GLAM). 
 
WURTZ Karine 
Doctorat, Philosophie, Université de Montréal / Université de Paris I- La Sorbonne 
karine.wurtz@gmail.com 
 
Le nettoyage ethnique : crime autonome ou concept totalisant ? 
 
L’absence d’incrimination directe d’un crime de nettoyage ethnique dans les textes 
internationaux ne manque pas d'étonner et de soulever des interrogations. Ce fait semble 
presque remettre en cause la nature inconditionnelle du nettoyage ethnique comme crime et 
n'en faire rien de plus qu'un concept totalisant, principalement utile en termes de lecture 
contextuelle des crimes particuliers. En effet, comme crime autonome, le nettoyage ethnique 
pose problème, au moins conceptuellement. Si, à la différence du génocide, les exactions sont 
commises comme moyens, pour rendre un territoire ethniquement homogène et non comme 
fins, alors un « nettoyage » qui se déroulerait sans qu'aucune violence ne soit faite aux individus 
serait-il encore un crime ? De la réponse que l’on souhaite donner  dépend une conception du 
nettoyage ethnique ou comme systématisation conceptuelle de crimes individuels ou comme 
crime autonome et nécessairement collectif. L'enjeu de notre intervention sera de tenter de 
cerner ce qui se joue dans le nettoyage ethnique, afin d'en dégager une nature et de comprendre 
pourquoi il peut être difficile d'en proposer une définition. 
 
 
YOUNES Diana 
Maîtrise, Environmental studies, York University 
ydiana@yorku.ca 
Postcolonial Investigations of International Education : brain drain v. development 
 
My presentation will review some findings and many questions developed in my 2006 summer 
research in Jordan. My overall objective is to seek a better understanding of migratory 
experiences of International students coming from Jordan to Canada. I want to explore the 
reasons for leaving home country, the process of adjusting, mediation of identity, the 
relationship to original community upon return and the location of international education 
within Jordanian communities. The major inquiry that structures this research deals with how 
the experience of international education is marred by colonialism before it begins, throughout the 
process and after? This question later branched to queries of development and brain drain.  I will 
read some field notes and interview dialogues. In addition, I will show some pictures and video 
footage to situate the audience in as close an experience as possible to what it is like in Jordan 
for Jordanian youth before coming to Canada. My research is limited to the capital city of 
Amman, and in specific to western Amman.   
 
ZEE Jerry 
Maîtrise, Departement of Cultural and Social Anthropology, Stanford University 
jerryzee@stanford.edu 
 
Rethinking the Ethno-linguistic : De-and Re-coupling Language and Ethnicity in Globalization 
 
Silverstein reminds that language is both a focused concern of individuals and the central 
medium through which cultural concerns take form. Discussions of language communities take 
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isomorphism of identification with a language and linguistic practice for granted, naturalizing the 
link between language and ethnicity. I discuss ways language and ethnicity can be theorized in 
relation to complex processes of subject formation and political positioning situated in 
imaginations of a globalizing political economy and a future globalized world. I focus on 
historically Cantonese-speaking Chinese Americans in San Francisco and their role in demanding 
Mandarin-language education in public schools. In the face of Chinese globalization, Cantonese 
and Mandarin are imagined in a hierarchical relation of legitimacy, and recast as dialects of a 
national Chinese language. Political actors exploit this conceptual slippage between dialect and 
national language, presenting Mandarin as a variety of the ancestral language. This suggests 
language and ethnicity must be related to political economic contexts. 
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